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COLONISABILITÉ
Par S. Méhalla

Le monde arabe, ses milliards,
ses savants et son éternelle
vocation de client... 

Ils possèdent les milliards, les
déserts, les minerais, les universités
et les cerveaux. Il leur manque
apparemment une denrée plus rare
que le pétrole, la volonté de fabriquer
ce qu'ils préfèrent acheter.
Bienvenue dans le monde arabe, cet
immense salon de l'armement où les
dirigeants signent les chèques, les
généraux contemplent les catalogues
et les savants attendent qu'on leur
demande autre chose que d'applaudir.
Pour vendre ses technologies
militaires les plus avancées,
l'Occident consulte ses institutions,
examine les risques, rassure ses
alliés et soupèse les conséquences
stratégiques. Des parlementaires
s'interrogent, des experts s'inquiètent
et des commissions délibèrent.
Pendant ce temps, les acheteurs
patientent, avec la dignité du
milliardaire auquel le marchand
explique qu'il n'est pas suffisamment
mûr pour posséder sa marchandise.
Et le plus admirable, c'est que cette
humiliation technologique semble
devenue une formalité diplomatique.
Malek Bennabi avait pourtant nommé
le mal. La colonisabilité. Non pas une
infériorité congénitale, mais cette
disposition acquise à accepter la
dépendance jusqu'à la transformer 
en manière de penser, 
de gouverner et d'exister.
Nous avons élevé cette disposition au
rang de doctrine industrielle.
Qu'est-ce qui empêche les
scientifiques arabes de concevoir
leurs propres technologies de défense
? Le cerveau ? Nos ingénieurs
excellent dans les laboratoires
occidentaux. L'argent ? Nos
importations militaires engloutissent
des fortunes. L'espace ? Nos
territoires pourraient accueillir des
complexes scientifiques
gigantesques.
Alors quoi ?
Peut-être cette étrange préférence
pour le prestige de l'achat plutôt que
pour la patience de l'invention.
Acheter un avion procure une
photographie officielle. Construire
une industrie aéronautique exige
trente années de recherche, des
échecs, des universités autonomes et
des dirigeants capables de penser au-
delà de leur mandat.
Pourtant, des expériences
industrielles et scientifiques
remarquables émergent dans le
monde arabe. Des drones sont
conçus, des systèmes électroniques
développés, des composants
aéronautiques fabriqués et des
programmes spatiaux menés à bien.
Ces réalisations ne prouvent pas que
la dépendance a disparu. Elles
démontrent qu'elle n'est pas une
fatalité. Mais nous voulons encore
trop souvent le radar sans développer
l'électronique, l'avion sans maîtriser
les matériaux, l'intelligence artificielle
sans libérer l'intelligence humaine.
Nous inaugurons des universités
comme des monuments, organisons
des colloques sur l'innovation et
célébrons nos savants lorsqu'ils
reçoivent des distinctions à l'étranger.
Chez nous, le chercheur doit parfois
convaincre dix bureaucrates avant de
pouvoir convaincre la science.
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La vente annoncée de 48 chas-seurs furtifs F-35 à l'arabiesaoudite, pour quelque 24,3 mil-liards de dollars, en offre uneillustration particulièrement éloquente.dans un article publié le 22 septembre2026, un certain Michael rubin, ancienresponsable du pentagone, affirme que cesappareils ne résoudront pas le problèmedes Houthis au yémen. l'argument paraîtraisonnable. Mais derrière cette prudencemilitaire se dissimule une inquiétudeautrement plus profonde. celle de voir unepuissance arabe accéder à une technologieque l'occident préfère vendre avec parci-monie, sous surveillance et, surtout, sansjamais compromettre ses propres avan-tages stratégiques.
une vente sous 

haute surveiLLancele 17 septembre 2026, Washington a noti-fié au congrès son intention de vendre 48chasseurs F-35 à l'arabie saoudite, pour24,3 milliards de dollars. cette notificationouvre une période d'examen de trentejours, sans constituer une approbationdéfinitive. le sénateur républicain randpaul a déposé une résolution d'oppositionle 24 septembre.cette procédure illustre les limites ducommerce occidental des technologiesmilitaires avancées. contrairement auxproduits commerciaux classiques, ceséquipements ne sont pas vendus sur laseule base de la solvabilité du client. Sesalliances, ses orientations diplomatiqueset ses ambitions stratégiques entrent éga-lement en ligne de compte.Malgré des décennies de coopération mili-taire avec Washington, riyad reste soumi-se à cette logique conditionnelle. Ses rela-tions avec la chine, son rapprochementavec la turquie, son appartenance aux

Brics et sa politique régionale alimententles interrogations américaines. au-delà dela vente d'avions, c'est donc la capacité del'arabie saoudite à mener une politiqueétrangère indépendante qui se trouve aucœur du débat.
La suprématie 

sioniste comme Ligne rougele véritable nœud du problème apparaîtalors. les états-unis entendent préserverl'avantage militaire qualitatif de l'entitésioniste, principe inscrit dans leur législa-tion. toute vente d'armements avancés àun état du Moyen-orient doit être appré-ciée à l'aune de cet impératif.cette hiérarchie stratégique signifie qu'unpays arabe peut disposer des ressourcesnécessaires à l'acquisition d'une technolo-gie de pointe sans bénéficier automatique-ment du droit d'y accéder. et même lors-qu'une vente est autorisée, les configura-tions, les logiciels, les armements associés,la maintenance et les conditions d'utilisa-tion peuvent entretenir une dépendance

durable envers le fournisseur.il serait excessif d'affirmer que l'occidentrefuse systématiquement de partager sestechnologies les plus avancées. Mais ilserait naïf de croire qu'il les commerciali-se sans calculer minutieusement lesrisques d'une redistribution de la puissan-ce. la turquie, pourtant membre de l'otan,a été exclue du programme F-35 aprèsl'acquisition du système russe S-400.l'exemple démontre qu'une alliance mili-taire ancienne ne constitue pas une garan-tie absolue d'accès aux technologies sen-sibles.
acheter La puissance sans

acquérir Le savoircette réalité devrait interpeller l'ensembledes pays du Sud, particulièrement ceux quinourrissent l'ambition de moderniserleurs capacités industrielles et militaires.acheter une technologie ne signifie pas lamaîtriser. posséder un avion ne signifiepas posséder les connaissances néces-saires pour le concevoir, le modifier, le

produire ou l'entretenir en toute indépen-dance. la souveraineté technologique nese mesure pas au nombre de machinesimportées, mais à la capacité de s'affran-chir progressivement de ceux qui les fabri-quent. c'est précisément là que réside leparadoxe du discours occidental. onencourage les partenaires à investir dansleur défense, mais on redoute qu'ilsdeviennent suffisamment puissants pourne plus dépendre exclusivement de leursfournisseurs.Michael rubin a peut-être raison de consi-dérer que les F-35 ne régleront pas la criseyéménite. Mais son propos révèle involon-tairement une vérité autrement plusimportante. dans les relations entre l'occi-dent et le monde arabe, le commerce destechnologies militaires demeure indisso-ciable d'une volonté de préserver les hié-rarchies de puissance.l'argent peut acheter des avions. il n'achè-te ni la confiance stratégique, ni le trans-fert intégral du savoir, ni l'égalité entrepartenaires.et c'est peut-être la leçon fondamentale decette affaire. l'occident peut hésiter millefois avant de céder une parcelle de sonavance technologique. il peut soumettreune vente à des commissions, à descontrôles, à des garanties et à des arbi-trages géopolitiques interminables.Mais il ne faut pas confondre cette pruden-ce avec une simple méfiance commerciale.elle traduit une conscience aiguë de ce quereprésente la maîtrise du savoir dans lesrapports de force internationaux. les puis-sances occidentales ont parfaitement com-pris une chose que les nations durable-ment dépendantes devraient méditer.on peut vendre le produit de sa puissancesans jamais vouloir vendre les moyens dedevenir son égal.
s. m.

Il est des transactions commerciales 
qui révèlent davantage les rapports de

domination que les discours diplomatiques.

L'art occidentaL de vendre sa puissance 

tuteLLe

Quand la lutte antiterroriste devient un
discours sur la propriété des vaincus. il fallait oser. dans un article publié le 10octobre 2026, un journal américain hosti-le à l'islam politique s'interroge grave-ment sur le devenir des biens apparte-nant aux organisations qualifiées de ter-roristes après leur défaite militaire. Sonauteur, un indien, examine le sort desimmeubles, des entreprises, des comptesbancaires et des infrastructures abandon-nés par les vaincus. une question appa-remment juridique, presque notariale.Mais derrière cette comptabilité de guer-re se dessine une singulière géographiede l'indignation. l'auteur convoquedaech, al-Shabaab, le Hezbollah, lestigres tamouls et le Hamas. il additionnedes situations historiques radicalementdifférentes sous une même catégoriesécuritaire. la méthode est commode.elle dispense d'interroger les causes desconflits, la nature des occupations et lesdroits des peuples. tout devient affaire debiens suspects, de réseaux financiers etde patrimoines à surveiller.

Le cas paLestinien révèLe Les
Limites de cette griLLe de Lecture.l'article rappelle qu'en 2007, le Hamass'est emparé d'installations et de maté-riels appartenant au Fatah. le fait mériteexamen. Mais pourquoi réduire Ghaza àune querelle de propriétés entre factionspalestiniennes, sans consacrer une analy-se comparable à la dépossession territo-riale subie par les palestiniens depuis desdécennies ?Voilà pourtant un sujet autrement consi-dérable. pendant qu'on disserte sur lesordinateurs confisqués dans les bureaux

du Fatah, des terres palestiniennes ontété saisies, des habitations démolies etdes colonies établies en territoires occu-pés. ce ne sont pas des accusations sor-ties d'un tract militant. ce sont des pra-tiques examinées par la cour internatio-nale de justice.dans son avis du 19 juillet 2024, la ciJ aconclu que la présence continue de l'occu-pant sioniste dans le territoire palestinienoccupé était illicite. elle a rappelé l'inter-diction de confisquer les propriétés pri-vées et l'obligation de respecter le droitdu peuple palestinien à l'autodétermina-tion.étrange asymétrie intellectuelle. quandune organisation armée s'empare d'unbâtiment, on mobilise le vocabulaire de laconfiscation. quand un état organise l'ap-propriation de terres occupées, la ques-tion disparaît de cette analyse.il ne s'agit pas d'absoudre les abus du

Hamas ni de nier les droits des victimesde violences commises par des groupesarmés. il s'agit de refuser qu'un principejuridique change de portée selon l'identi-té de celui qui le viole.la propriété privée mérite protection àMossoul, à Beyrouth, à Ghaza comme àJérusalem-est. la sécurité des civils nesaurait être négociable. et le droit inter-national ne peut devenir une boîte àoutils dans laquelle les puissants choisis-sent les dispositions qui les arrangent.l'article recommande de recenser lesbiens, de vérifier les titres de propriété etde restituer les avoirs illégalement saisis.Fort bien. appliquons donc cette rigueuraux terres palestiniennes, aux maisonsperdues, aux exploitations agricolesconfisquées et aux biens dont les proprié-taires ont été déplacés.

pourquoi ce raisonnement
devrait-iL s'arrêter aux portes

de L'occupation ?le problème dépasse d'ailleurs cet article.il touche à une vieille habitude du dis-cours stratégique occidental. décrireminutieusement les moyens économiquesdes acteurs armés non étatiques, tout enréservant un traitement séparé aux méca-nismes de domination territoriale exercéspar les états.ce cloisonnement produit une consé-quence redoutable. il transforme unequestion de justice en simple problème desécurité. le palestinien n'apparaît pluscomme titulaire de droits historiques,politiques et patrimoniaux, mais commeune variable dans l'administration d'unterritoire conflictuel.la palestine n'est pas un inventaire debiens litigieux. c'est une question de sou-veraineté, de liberté et d'autodétermina-tion. la cour internationale de justice l'arappelé. le peuple palestinien possède undroit inaliénable à disposer de lui-même.ce droit ne dépend ni de l'identité de sesdirigeants ni des préférences diploma-tiques des puissances étrangères.la vraie question n'est donc pas seule-ment de savoir qui héritera des biensd'une organisation militairement vaincue.elle est de savoir pourquoi la déposses-sion d'un peuple entier ne bénéficie pastoujours de la même attention dans lesanalyses consacrées à la propriété et à larestitution.avant de dresser l'inventaire des biensdes vaincus, encore faudrait-il avoir lecourage de dresser celui des terres prisesaux occupés.
s. m. 

PALESTINE ET GUERRE DES RÉCITS

Spoliation
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par crésus 

E lle se prépare aussi dans leslaboratoires d’idées, où l’experti-se rencontre l’idéologie et où lesintérêts nationaux prennent leshabits de la pensée universelle.les empires ont leurs armées, leursbanques, leurs diplomates et leurs servicesde renseignement. Mais ils disposent égale-ment d’une arme moins spectaculaire, infi-niment plus discrète, celle de produire lesidées qui rendront leurs décisions accep-tables, leurs ambitions légitimes et leursintérêts conformes, du moins en apparen-ce, à ceux de l’humanité.À Washington, cette industrie intellectuellepossède ses institutions, ses réseaux, sesfinancements et ses vedettes. l’american enterprise institute (aei) enconstitue l’une des expressions les plusinfluentes dans l'univers conservateuraméricain.officiellement, il s’agit de promouvoir laliberté, la prospérité et les opportunitéspar la recherche et le débat public. unenoble profession de foi. Mais derrière cette rhétorique généreuse apparaît une ques-tion autrement plus politique. de quelleliberté parle-t-on ? pour qui ? dans quelordre mondial ?
La puissance commence 

dans Les espritsil suffit de parcourir les publications del’aei pour comprendre les préoccupationsqui traversent une partie de l’establish-ment américain. dissuasion nucléaire,intelligence artificielle chinoise, supérioritémilitaire, systèmes autonomes, chaînesd’approvisionnement stratégiques, écono-mie de marché et leadership international.ces sujets ne constituent pas nécessaire-ment un programme politique coordonné.leur juxtaposition révèle néanmoins unecertaine conception de la puissance, danslaquelle la sécurité militaire, la dominationtechnologique et l'organisation écono-mique deviennent indissociables.la bataille de demain ne se jouera donc pasexclusivement sur les champs de bataille.elle se déroulera également dans les labo-ratoires de recherche, les infrastructuresnumériques, les marchés financiers et lesuniversités.celui qui maîtrise les technologies necontrôle pas seulement des machines. ilacquiert aussi la capacité de définir lesdépendances des autres.
Le Laboratoire et Le pouvoirl’aei affirme son indépendance à l’égarddes partis politiques et revendique la liber-té intellectuelle de ses chercheurs. Sonfinancement repose principalement sur lescontributions de particuliers, d'entrepriseset de fondations. il serait donc abusif deprésenter chacune de ses publicationscomme une directive de la Maison-Blanche.Mais l'indépendance institutionnelle n'effa-ce pas l'orientation idéologique. l'aeirevendique lui-même son attachement à lalibre entreprise, à la puissance américaineet au leadership mondial des états-unis.plusieurs de ses chercheurs ont égalementexercé des responsabilités gouvernemen-tales ou participé à l'élaboration des poli-tiques publiques.c'est précisément dans cette circulationentre expertise, médias et pouvoir que rési-de l'intérêt politique des think tanks.une idée publiée aujourd'hui peut nourrirdemain un discours parlementaire, une

proposition budgétaire ou une doctrinestratégique. encore faut-il démontrer cettefiliation, plutôt que la présumer.l'influence intellectuelle n'est pas uneconspiration. elle est une dimension parfai-tement réelle de la compétition politique.
L'universaLisme 

à géométrie variabLela contradiction apparaît lorsque les prin-cipes proclamés universels se confondentavec les intérêts particuliers d'une puissan-ce. la liberté du commerce demeure unevertu cardinale, jusqu'au moment où laconcurrence chinoise menace une industriestratégique américaine. l'ouverture desmarchés devient alors compatible avec lesrestrictions technologiques, les contrôles àl'exportation et les impératifs de sécuriténationale. ce paradoxe n'est pas seulementaméricain. toutes les grandes puissancescherchent à concilier leurs principes avecleurs intérêts. Mais il prend une dimensionparticulière lorsque l'état concerné pré-tend exercer un leadership mondial.l'universalisme cesse d'être convaincantlorsqu'il exige des autres des sacrifices queson promoteur refuse de consentir.
et Le sud gLobaL 
dans tout ceLa ?pour les pays du Sud global, cette transfor-mation de la pensée stratégique américaineconstitue un avertissement.le monde qui se dessine n'oppose pas sim-plement Washington à pékin, ni l'occidentaux Brics. il voit émerger une compétitionpour le contrôle des technologies, des res-sources, des infrastructures, des normes et,finalement, des marges de décision desétats. dans cette configuration, l'indépen-dance politique proclamée ne suffit plus.un pays peut posséder son drapeau, sonarmée et ses institutions tout en dépendantde technologies étrangères pour ses com-munications, de fournisseurs extérieurspour sa sécurité numérique et de circuitsfinanciers qu'il ne maîtrise pas.la souveraineté du XXie siècle ne se mesu-rera pas uniquement à l'intégrité des fron-tières. elle se mesurera également à lacapacité de produire des connaissances, deformer des chercheurs, de maîtriser destechnologies et de définir ses propres prio-rités.l'algérie dispose d'atouts énergétiques,

géographiques et diplomatiques. Maisceux-ci ne constitueront une véritable puis-sance stratégique que s'ils s'accompagnentd'une capacité autonome d'anticipation etd'expertise.autrement dit, il ne suffit pas de refuser lesinjonctions des autres. encore faut-il êtrecapable de penser son propre avenir.
L'indépendance commence 

par La penséele véritable enseignement de l'aei n'estpeut-être pas celui que ses dirigeantsentendent délivrer.il montre qu'une puissance qui ambitionned'orienter le monde investit aussi dans laproduction intellectuelle, la formation desélites et la confrontation des idées.pourquoi les pays africains devraient-ils secontenter de commenter les doctrines éla-borées ailleurs ? pourquoi leurs universi-tés, leurs centres de recherche et leurs ins-titutions stratégiques resteraient-ils tropsouvent à la périphérie des grands débatsmondiaux ?la réponse ne consiste pas à fabriquer unepensée officielle chargée de célébrer lesgouvernants. un laboratoire d'idées dignede ce nom doit pouvoir contredire le pou-voir, questionner ses certitudes et éclairerses erreurs. une nation qui ne tolère que lesidées qui la rassurent finit par dépendredes idées que les autres produisent.Washington l'a compris depuis longtemps.l'influence ne commence pas nécessaire-ment par un ultimatum, une sanction ou unporte-avions. elle peut commencer par uneétude, une conférence, un concept habile-ment formulé.les empires ne dominent pas seulementlorsqu'ils imposent leur volonté. ils domi-nent aussi lorsqu'ils parviennent à imposerles questions auxquelles le reste du mondedoit répondre. et peut-être est-ce là le défiintellectuel le plus urgent pour l'algérie etle Sud global. cesser d'être les objets de lapensée des puissants pour devenir lesauteurs de leur propre pensée.
Crésus 

repères documentaires — american
enterprise institute, présentation institu-
tionnelle et publications d'octobre 2026,
notamment sur la dissuasion nucléaire,
l'intelligence artificielle et la stratégie de
défense américaine.

Géopolitique et décryptaGe
qui pense l’empire ?

De Washington aux capitales du Sud global, la puissance américaine ne se construit 
pas seulement dans les arsenaux et les chancelleries. 

Colonisabilité
Suite de la page UNE

Le génie arabe devient une gloire
nationale dès qu'il réussit ailleurs.
Tant qu'il travaille chez lui, il reste
une dépense à justifier.
Quelques réussites industrielles ne
constituent pas encore une
souveraineté technologique
collective. Sans filières régionales
de composants, de logiciels, de
formation et de financement
durable, elles risquent de demeurer
des îlots d'excellence dans un
océan de dépendance.
Le véritable scandale n'est pas que
l'Occident hésite mille fois avant de
céder les instruments de sa
supériorité. Il serait naïf d'attendre
des puissances industrielles
qu'elles organisent volontairement
leur propre déclassement.
Le scandale, c'est notre obstination
à confondre richesse et puissance,
consommation et civilisation,
possession et maîtrise.
Bennabi nous avait prévenus. La
colonisation peut disparaître des
territoires sans disparaître des
esprits.
Nous avons chassé le gouverneur,
conservé le fournisseur et sacralisé
son catalogue.
Des fortunes de propriétaires. 
Une mentalité de locataires.
Et pour couronner notre
souveraineté, le privilège exorbitant
de choisir la couleur des avions que
les autres consentent à nous
vendre. 

S. M.

ÉDITO
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le rapport MoNdial qui accaBle la FraNce
Liberté sous tutelle 

crésus 

La France adore donnerdes leçons de liberté dela presse. elle les distri-bue avec cette assuran-ce souveraine des démocratiesconvaincues que leurs principesles dispensent de rendre descomptes sur leurs pratiques. ellesermonne les régimes autori-taires, dénonce la presse bâillon-née et se rêve en sentinelle uni-verselle du droit d'informer. Maisderrière les grandes déclarationset les indignations diplomatiques,le tableau national est nettementmoins glorieux. Médias concen-trés entre les mains de milliar-daires, journalistes malmenés parla police, sources insuffisammentprotégées, procédures judiciairesintimidantes et audiovisuel publicsous pression. le rapport duMedia Freedom rapid response(MFrr) tend à la république unmiroir peu flatteur. et le reflet estcruel. À l'approche de la présiden-tielle de 2027, le diagnostic prendune dimension particulièrementembarrassante. le rapport recen-se 75 violations de la liberté de lapresse affectant 117 profession-nels des médias au cours des neufpremiers mois de 2026. deschiffres qui devraient tempérerles ardeurs moralisatrices d'unpays plus prompt à examiner lesmanquements des autres qu'àreconnaître les siens.Mais le véritable scandale neréside pas uniquement dans cesviolations. il se niche dans l'archi-tecture même du pouvoir média-tique français.lorsqu'une poignée de for-tunes industrielles contrôle unepart considérable des moyensd'information, le pluralismerisque de devenir une fiction soi-

gneusement entretenue. lesrédactions conservent leursenseignes, les journalistes leurscartes professionnelles et les pro-priétaires leurs intérêts. la censu-re moderne n'a plus nécessaire-ment besoin de couper les micros.elle peut sélectionner les invités,imposer les thèmes, fabriquer lesindignations et organiser lessilences. il ne s'agit pas de pré-tendre que tous les journalistessont aux ordres. il s'agit deconstater qu'une liberté dépen-dante du bon vouloir des puis-

sances financières demeure uneliberté fragile.
La répubLique des 

donneurs de Leçonsc'est ici que le rapport devientpolitiquement dévastateur.la France revendique uneautorité morale internationale enmatière de droits fondamentaux.elle interpelle, condamne, sanc-tionne parfois, toujours au nomde principes universels dont ellese présente comme l'une des gar-diennes les plus vigilantes.

Fort bien. Mais l'universalitédes principes suppose précisé-ment qu'ils s'appliquent aussi àceux qui les proclament.comment dénoncer les pres-sions contre les journalistes àl'étranger lorsque des reportersfrançais subissent intimidationset violences dans l'exercice deleur métier ? comment invoquerle caractère sacré du secret dessources lorsque sa protectiondemeure juridiquement vulné-rable ? comment célébrer l'indé-pendance éditoriale quand lepouvoir économique peut peseraussi lourdement sur la circula-tion de l'information ?et que dire de l'audiovisuelpublic, devenu un terrain d'af-frontement politique permanent,où financement, gouvernance etindépendance se retrouvent sou-mis aux rapports de force parti-sans ?une démocratie ne se mesurepourtant pas au nombre de dis-cours qu'elle prononce sur laliberté, mais à sa capacité de pro-téger ceux qui contestent sonpouvoir. le rapport évoque égale-ment les journalistes exilés,notamment originaires d'algérie,de tunisie et d'autres pays. leursécurité et leur droit de travaillerlibrement doivent naturellementêtre garantis. Mais leur accueil nesaurait devenir un alibi commodepermettant d'ignorer les failles dusystème médiatique français. ladéfense des libertés ne peut fonc-tionner à géométrie variable,selon la nationalité du journalisteou l'identité du gouvernementmis en cause.il serait absurde d'assimiler laFrance aux dictatures qui empri-sonnent systématiquement leursopposants. Mais cette différence,réelle et fondamentale, ne saurait

constituer un permis d'indulgen-ce perpétuelle. les libertés nemeurent pas toujours sous lescoups d'un décret autoritaire.elles peuvent dépérir dans unedémocratie, lentement, sous lepoids des intérêts financiers, despressions politiques, des intimi-dations judiciaires et de l'affaiblis-sement des contre-pouvoirs.À quelques mois d'une électionprésidentielle décisive, la ques-tion devient vertigineuse. quellesouveraineté populaire peut réel-lement s'exercer lorsque la fabri-cation de l'opinion dépend d'unpaysage médiatique aussi concen-tré ? comment garantir un débatdémocratique équilibré lorsqueles moyens de rendre une paroleaudible sont si inégalement répar-tis ?le mérite de ce rapport est derappeler que la liberté de la pres-se n'est ni une décoration républi-caine ni un argument publicitairedestiné à embellir l'image interna-tionale d'un état. elle appartientaux citoyens, pas aux gouverne-ments, encore moins aux proprié-taires des médias.la France serait donc bien ins-pirée de recevoir ces critiquesavec moins de suffisance etdavantage d'exigence démocra-tique. Non pour renoncer àdéfendre les libertés ailleurs, maispour cesser de considérer sespropres manquements comme desimples imperfections et ceux desautres comme des fautes impar-donnables. À force de vouloiréclairer le monde avec le flam-beau de la liberté, la républiquesemble avoir oublié une évidence.avant de prétendre illuminerla maison des autres, encore fau-drait-il avoir le courage d'allumerla lumière chez soi. 
crésus 

la question des archives coloniales conti-nue de peser sur les relations entre alger etparis. Malgré les mesures d’ouvertureannoncées par les autorités françaises, l’ac-cès aux documents sur la colonisation et laguerre d’algérie reste soumis à des restric-tions. l’algérie réclame la restitution inté-grale de ses archives couvrant la période1830-1962, qu’elle considère comme undroit légitime et inaliénable. paris a ouvertcertains fonds judiciaires, policiers et degendarmerie, sans répondre à la demandede restitution globale. les restrictions invo-quées au nom du secret de la défense natio-nale limitent toujours la consultation dedocuments sensibles, alimentant les ten-sions mémorielles et compliquant les tra-vaux de la commission mixte d’historiens.ces restrictions entravent les recherches

sur les disparitions, les exactions, la torture,la guerre clandestine et les essais nucléaires.
L’affaire choron, symboLe 

des bLocagesdoctorant depuis 2015, romain choronconsacre ses recherches à la guerre clandes-tine en algérie entre 1954 et 1962. en 2019,alors qu’il travaille au Service historique dela défense (SHd), il présente ses travaux lorsd’une conférence, puis transmet une noted’étape à la demande d’un organisme duministère des armées.un signalement est adressé au cabinet dupremier ministre, évoquant une possiblecompromission du secret de la défensenationale. la note ne comporterait pas demention de classification et certains élé-ments présentés lors de la conférence

seraient encore protégés. la direction géné-rale de la sécurité intérieure (dGSi) trans-met un rapport au procureur le 8 novembre2019. cinq jours plus tard, une perquisitionest ordonnée au domicile de l’officier et dansson bureau à l’école spéciale militaire deSaint-cyr coëtquidan, où il enseigne l’histoi-re. au cœur de l’affaire figure la communica-bilité des documents et leur éventuelledéclassification, même lorsque les délaisprévus par le code du patrimoine ont expiré.romain choron achève sa thèse en 2023.le tribunal de paris ordonne la restitutiondes scellés et l’affaire est classée sans suiteen 2024. les conséquences persistent. Sathèse reste soumise à un embargo dans lesbibliothèques universitaires jusqu’au 19avril 2028. choron affirme que l’armée luirefuse l’avancement au grade de lieutenant-

colonel auquel il estime pouvoir prétendreaprès son doctorat. il indique aussi ne pasavoir pu consulter le dossier d’instruction, ladGSi refusant de le lui communiquer.cette affaire pose une question centrale :jusqu’où les impératifs de sécurité nationalepeuvent-ils restreindre l’accès aux archives ?entre paris et alger, ces documents sontessentiels pour éclairer les zones d’ombredu conflit et répondre aux attentes desfamilles de disparus.«il est probable que j’ai servi de boucémissaire», estime romain choron, qui voitdans son parcours le signe d’une reprise enmain des archives militaires. tant que lesrestrictions persisteront, la bataille desarchives continuera de peser sur les rela-tions algéro-françaises.
h. adryen 

arcHiVeS de la Guerre d’alGérie
Le verrou français persiste

À l'approche de la présidentielle de 2027, un rapport international écorne le mythe d'une République exemplaire en matière de
liberté de la presse.



l’algérie entend renforcer ses partena-riats technologiques avec la russie etd’autres pays. Sa participation au Forummondial du numérique, organisé à Moscoudu 8 au 10 octobre, a été marquée par unesérie de rencontres consacrées à la souve-raineté numérique, à l’intelligence artificiel-le et au développement des infrastructuresnumériques.conduite par la Haut-commissaire à lanumérisation, Meriem Benmouloud, surmandat du président de la république,abdelmadjid tebboune, la délégation algé-rienne a échangé avec plusieurs respon-sables russes et internationaux sur les pers-pectives de coopération et le partage d’ex-pertise.Samedi, Meriem Benmouloud a pris partà une session de haut niveau consacrée à la« souveraineté dans le monde numérique

moderne ». cette rencontre a notammentpermis de présenter l’expérience russe enmatière de développement de solutionsnumériques visant à renforcer l’autonomietechnologique.
centres de données et cLoud

souverainla coopération algéro-russe a occupéune place importante dans les discussions.une réunion de haut niveau a été consacréeaux possibilités de partenariat dans lescentres de données, le cloud souverain etl’intelligence artificielle. pour alger, l’enjeu est de développer lescapacités nationales tout en préservant lamaîtrise des infrastructures et des donnéesnumériques. Meriem Benmouloud a, dans cesens, insisté sur une coopération fondée surle respect mutuel, la souveraineté nationale

et l’échange de compétences.en marge du forum, la Haut-commissai-re s’est également entretenue avec la vice-ministre russe du développement numé-rique, des communications et des Médias.les discussions ont porté sur les projetsengagés par les deux pays et les moyensd’élargir leur coopération.
un partenariat envisagé avec

Le nigerial’algérie a par ailleurs examiné les pers-pectives de coopération avec le Nigeria, lorsd’une rencontre avec le ministre de l’inno-vation, des Sciences et des technologies. leséchanges ont porté sur le développement departenariats dans la transformation numé-rique et le partage d’expériences.À travers cette participation, algercherche à diversifier ses partenariats tech-

nologiques et à accélérer sa transformationnumérique. l’intelligence artificielle, lesinfrastructures numériques et les solutionssouveraines figurent parmi les domainessusceptibles de structurer ces coopérations.

l’algérie prendra part auForum parlementaire mondialde la Banque mondiale et duFonds monétaire international(FMi), prévu les 12 et 13octobre à Bangkok, en thaïlan-de, en marge des assembléesannuelles 2026 des deux insti-tutions.l’assemblée populaire natio-nale (apN) sera représentée parHani ahcène, président du grou-pe parlementaire des indépen-dants, et Moulati attallah, tousdeux représentants permanentsde l’apN au sein du réseau par-

lementaire de la Banque mon-diale et du FMi. plus de 15 000délégués issus de 191 pays sontattendus à cette rencontre, quiréunira notamment des parle-mentaires, des ministres desFinances, des gouverneurs debanques centrales, des expertset des représentants d’organisa-tions internationales et régio-nales. organisé par le réseauparlementaire de la Banquemondiale et du FMi, le Forumréunira des parlementaires, desreprésentants de haut niveaudes deux institutions ainsi que

d’autres acteurs clés afin d’exa-miner les grandes priorités éco-nomiques et les défis mondiauxdu développement.les discussions porterontnotamment sur la créationd’emplois, la croissance inclusi-ve, l’intelligence artificielle, lacybercriminalité, l’intégritéfinancière, le financement despetites entreprises, la coopéra-tion au développement et lamobilisation des capitaux pri-vés. les participants examine-ront également les moyens per-mettant aux parlements de tra-

duire les priorités mondiales enactions concrètes et efficaces àl’échelle nationale.le programme prévoit plu-sieurs réunions, ateliers etdébats consacrés aux enjeuxéconomiques et financiers ainsiqu’aux politiques de développe-ment. la participation des deuxdéputés algériens devrait favo-riser les échanges avec leurshomologues et les représen-tants des institutions internatio-nales, ainsi que le partage d’ex-périences sur des questionsd’intérêt commun.
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L’afrique refuse le statu quo

L’afrique entend intensifier samobilisation pour obtenir unereprésentation à la hauteur deson poids démographique, poli-tique et géostratégique au sein des Nationsunies. réuni hier à tripoli, en libye, le comi-té des dix (c-10) de l’union africaine (ua),chargé de défendre la position communeafricaine sur la réforme du conseil de sécuri-té, a adopté le document de tripoli, réaffir-mant l’unité du continent autour de sesrevendications.cette 14ᵉ réunion ministérielle a permisd’examiner l’état d’avancement des négocia-tions intergouvernementales sur la réformede l’instance onusienne. les participants ontsouligné la nécessité de renforcer la coordi-nation entre les états africains et de préser-ver une position commune, conformément àla déclaration de Syrte et au consensusd’ezulwini.l’objectif est de mettre fin à la sous-représentation de l’afrique au sein d’unorgane qui prend des décisions majeures enmatière de paix et de sécurité internatio-nales. Malgré son poids démographique etson rôle dans les affaires mondiales, le conti-nent ne dispose d’aucun siège permanent auconseil de sécurité.
attaf appeLLe à intensifier

L’offensive dipLomatiqueparticipant aux travaux du comité desdix, le ministre d’état, ministre des affairesétrangères, de la communauté nationale àl’étranger et des affaires africaines, ahmed

attaf, a réaffirmé l’attachement de l’algérie àla position commune africaine.il a appelé à intensifier les efforts diplo-matiques pour élargir le soutien internatio-nal aux revendications du continent. pouralger, l’enjeu est de faire avancer les négo-ciations et de garantir à l’afrique une repré-sentation conforme à son poids et à ses inté-rêts dans les instances de gouvernance mon-diale.l’adoption du document de tripoliconstitue une nouvelle étape dans la coordi-nation africaine. elle traduit la volonté desétats du continent de maintenir un front uniface aux divergences qui entourent la futureconfiguration du conseil de sécurité.

aLger récLame une réforme de
fondpour le professeur Bouhania Goui, spé-cialiste des questions sécuritaires et afri-caines, la réunion de tripoli représente uneétape importante dans la lutte contre la mar-ginalisation historique de l’afrique au seindes institutions internationales.intervenant hier sur les ondes de la radioalgérienne internationale, il a souligné queles ressources naturelles du continent, sonpoids démographique et sa position géopoli-tique devraient se traduire par une partici-pation accrue aux décisions internationales.l’algérie défend une réforme qui ne se

limite pas à augmenter le nombre de sièges.elle plaide également pour une révision desméthodes de travail du conseil de sécurité,de ses mécanismes de décision et de l’exerci-ce du droit de veto.en somme, une réforme crédible exigedes engagements concrets des membrespermanents et une prise en compte effectivedes aspirations africaines. l’objectif est debâtir un conseil de sécurité plus représenta-tif, plus équitable et mieux armé pourrépondre aux crises internationales.
L’unité africaine mise 

à L’épreuvel’unité africaine est essentielle à la réfor-me du conseil de sécurité de l’oNu. lesdivergences entre états, les rivalités interna-tionales et les débats sur la place de l’entitésioniste au sein de l’ua, auxquels s’ajoutentles crises de gouvernance et la pauvreté, ris-quent, toutefois, de fragiliser le front com-mun.la réforme se heurte aux désaccords surle statut des nouveaux membres et le droitde veto. toute modification de la charteexige une majorité des deux tiers à l’assem-blée générale, puis la ratification des deuxtiers des états membres, dont les cinqmembres permanents du conseil.pour l’algérie, l’enjeu est de transformerle consensus consacré par le document detripoli en avancées concrètes, afin de garan-tir à l’afrique une représentation plus équi-table.
smail r.SouVeraiNeté NuMérique

L’algérie diversifie ses partenariats

ForuM parleMeNtaire du FMi et de la BaNque MoNdiale 
une délégation de l’apn à bangkok

Réuni à Tripoli, le Comité des Dix de l’Union africaine a adopté le Document de Tripoli pour relancer la réforme du Conseil de
sécurité. L’Algérie plaide pour une représentation équitable du continent et une refonte des mécanismes de décision, y compris du

droit de veto.

PRÉPARATION AU COMBAT
DE L’ANP
Said Chanegriha
hausse le ton 
Le général d’armée Saïd Chanegriha, ministre
délégué auprès du ministre de la Défense
nationale et chef d’état-major de l’Armée
nationale populaire (ANP), a présidé, hier, la
cérémonie d’inauguration du nouveau siège
d’une unité de la 3e Région militaire, indique un
communiqué du ministère de la Défense
nationale (MDN).
Cette inauguration s’inscrit dans le cadre du
deuxième jour de sa visite de travail et
d’inspection dans cette région militaire.
À l’issue de la cérémonie d’accueil, le général
d’armée a suivi un exposé détaillé présenté par
les responsables du projet, avant d’effectuer
une visite des nouvelles infrastructures. Celles-
ci visent à offrir au personnel des conditions de
travail et de vie adaptées afin de lui permettre
d’accomplir pleinement les missions qui lui sont
assignées. Lors de sa rencontre avec les
cadres de l’unité, Saïd Chanegriha a donné
plusieurs orientations et instructions, insistant
notamment sur la nécessité de préserver les
infrastructures, d’intensifier les efforts dans le
cadre du programme de préparation au combat
et de maintenir la disponibilité opérationnelle au
plus haut niveau.
La visite s’est achevée par la signature du livre
d’or de l’unité.
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À l’invitation du ministre saou-dien de l’énergie, le ministred’état, ministre des Hydrocar-bures, Mohamed arkab, et leministre de l’énergie et des énergiesrenouvelables, Mourad adjal, prennentpart à la Semaine de l’énergie, prévue du11 au 15 octobre 2026 à riyad, en arabiesaoudite.la présence conjointe des deux ministresillustre la volonté de l’algérie de maintenirune participation active aux grandes ren-contres internationales consacrées auxquestions énergétiques. elle traduit égale-ment l’ambition du pays de conjuguer lavalorisation de ses ressources en hydro-carbures et l’accélération de sa transitionénergétique.en ouverture de cette semaine, la déléga-tion algérienne a participé, hier, à la 17eréunion ministérielle du Forum interna-tional de l’énergie (ieF17). cette participa-tion revêt une importance particulière,compte tenu du rôle actif joué par l’algérieau sein de cette organisation. le pays estmembre permanent de son conseil exécu-tif et a déjà accueilli à alger la 15e réunionministérielle du Forum.cet engagement témoigne de la volontéconstante de l’algérie de promouvoir ledialogue et la concertation entre les paysproducteurs et exportateurs d’énergie,d’une part, et les pays consommateurs,d’autre part. le Forum international del’énergie constitue, à cet égard, un espaceprivilégié d’échanges directs entre les dif-férents acteurs du marché.la participation algérienne vise ainsi àrenforcer le dialogue avec les pays produc-teurs et consommateurs, tout en exami-nant les enjeux liés à la sécurité énergé-tique, à la stabilité des marchés et auxperspectives d’investissement dans le sec-teur.au-delà des rencontres multilatérales,

cette participation à la Semaine de l’éner-gie à riyad offre également à l’algérie l’oc-casion d’explorer de nouveaux partena-riats bilatéraux et d’attirer des investisse-ments directs étrangers dans ses infra-structures énergétiques, afin de consoli-der durablement son statut de fournisseurd’énergie fiable, compétitif et résilient.
ief17 : La sécurité 

des approvisionnements au
cœur des discussionsplacée sous le thème «Sécurité énergé-tique et objectifs communs dans une nou-velle ère», la 17e réunion ministérielle duForum international de l’énergie inter-vient dans un contexte marqué par la mul-tiplication des risques géopolitiques sus-ceptibles de perturber les flux de pétroleet de gaz. cette situation souligne l’impor-tance de disposer d’infrastructures rési-lientes et de voies d’exportation fiables.

la sécurité énergétique revêt une impor-tance croissante face aux perturbationsdes approvisionnements et aux risquespesant sur les points de passage maritimesstratégiques, notamment le détroit d’or-muz. ces défis soulèvent des interroga-tions sur la capacité des marchés à absor-ber les chocs, à sécuriser les flux énergé-tiques et à proposer des itinéraires d’ex-portation alternatifs en cas de perturba-tion des routes maritimes traditionnelles.
énergies propres et 

innovation au programmeparallèlement à la réunion ministérielle duForum international de l’énergie, riyadaccueille la 17e réunion ministérielle surl’énergie propre (ceM17) et la 11eréunion ministérielle sur l’innovation (Mi-11), du 11 au 13 octobre.ces rencontresportent sur l’accélération du développe-ment des technologies liées aux énergies

propres et le renforcement de leurdéploiement, avec pour objectif de trans-former les innovations en solutionsconcrètes au service de la transition éner-gétique.les discussions abordent également lesmoyens de renforcer la coopération entreles gouvernements, les entreprises et lescentres de recherche, ainsi que de soutenirles technologies susceptibles d’améliorerl’efficacité énergétique et de réduire lesémissions.
Wpc energy : Le temps fort 

de La semaineles événements se poursuivent aujour-d’hui avec l’ouverture officielle du 25econgrès mondial du pétrole, désormaisconnu sous le nom de Wpc energy.temps fort de la semaine, ce congrès, placésous le thème «des voies vers un avenirénergétique pour tous», réunit desministres de l’énergie, des dirigeants d’en-treprises, des experts et des investisseurs.les participants y examineront les évolu-tions des marchés du pétrole et du gaz,ainsi que les transformations qui redéfi-nissent les systèmes énergétiques mon-diaux, notamment en matière de sécurité,d’investissement, de technologie et dedurabilité.le programme comprendra également desateliers et des séminaires techniques orga-nisés par l’organisation des pays arabesexportateurs de pétrole (oapec) en margedu congrès. dans le cadre de ce vaste pro-gramme de rencontres internationales,riyad accueillera, la 16e session duconseil ministériel arabe de l’électricité,ainsi que des réunions spécialisées arabes,des ateliers de haut niveau et des événe-ments consacrés à la coopération régiona-le, aux investissements et aux technologiesde pointe.
s. smati

SeMaiNe de l’éNerGie À riyad
alger renforce sa diplomatie énergétique

le plF 2027 prévoit un fondsnational pour réparer les infra-structures endommagées par lesintempéries, ainsi que de nou-velles mesures concernant lefinancement des urgences médi-cales et la gestion des biens saisisou confisqués.l’article 231 prévoit la créationd’un Fonds national de réparationdes dommages résultant desintempéries, sous la forme d’uncompte d’affectation spécialeouvert dans les écritures du tré-sor. Selon l’exposé des motifs, cemécanisme vise à mobiliser rapi-dement les ressources néces-saires à la réparation des infra-structures relevant du secteurdes travaux publics, notammentles routes et les ouvrages d’art.l’objectif est de réduire les délaisd’intervention et de rétablir la cir-culation sans attendre l’achève-ment des procédures ordinairesde notification des crédits budgé-taires.le réseau routier, qui assure plusde 90% des échanges commer-ciaux nationaux, reste vulnérableaux intempéries. ces trois der-nières années, l’état a consacréprès de 60 milliards de dinars à laréparation des infrastructuresendommagées.

cinq sources de 
financement prévuesle fonds sera alimenté par cinqsources : 5% du produit de la taxesur l’acquisition des véhiculesneufs, 15% du produit desvignettes automobiles, 25% desamendes liées aux infractions aucode de la route, 50% des rede-vances annuelles prévues à l’ar-ticle 94 de la loi de finances pour1987, ainsi qu’une dotation dubudget général de l’état.les ressources collectées finance-ront les travaux de réparation desinfrastructures endommagées. leministre chargé des travauxpublics sera l’ordonnateur princi-pal du compte, dont les modalitésd’application seront fixées parvoie réglementaire.

Les urgences médicaLes
égaLement concernéesl’article 232 prévoit de compléterles dispositions régissant le Fondspour les urgences et les activitésde soins médicaux, créé par la loide finances complémentaire pour2020. l’amendement vise à auto-riser explicitement ce fonds àcontribuer au financement desurgences médicales et médico-chirurgicales.Selon l’exposé des motifs, cette

évolution répond à l’augmenta-tion des besoins de prise en char-ge et à la nécessité de mobiliserrapidement les moyens humains,matériels et organisationnelsnécessaires au fonctionnementdes structures concernées.
biens saisis et 

confisqués : un rôLe
accru pour La justicel’article 233 porte sur la modifi-cation du dispositif relatif auFonds des avoirs et biens confis-qués ou récupérés dans le cadredes procédures judiciaires. cetteréforme intervient après la pro-mulgation du nouveau code deprocédure pénale, dont l’article621 prévoit la création d’une

agence nationale chargée degérer les biens gelés, saisis ouconfisqués provenant d’infrac-tions pénales.le projet propose de transférerla qualité d’ordonnateur princi-pal du compte d’affectation spé-ciale n° 302-152 du ministre desFinances au ministre de la Justi-ce, afin d’adapter le cadre finan-cier à la nouvelle organisationinstitutionnelle.le texte prévoit égalementd’élargir les recettes et lesdépenses de ce compte. les res-sources comprendront notam-ment les sommes saisies ouconfisquées en vertu de déci-sions judiciaires définitives, lesfonds récupérés à l’étranger et

les revenus issus de la vente, dela location ou de l’exploitationdes biens concernés.les dépenses pourront couvrirles frais de fonctionnement dessociétés dont les actifs sont gelés,saisis ou confisqués, les coûts degardiennage et de gestion, lesexpertises ainsi que les procé-dures judiciaires engagées enalgérie ou à l’étranger pour récu-pérer des avoirs ou obtenir uneindemnisation au profit de l’état.enfin, certains montants pour-ront être restitués lorsque lesconditions légales sont réunies,notamment en cas de relaxe,d’acquittement ou de décisiondéfinitive de non-lieu.
i. Khermane

iNFraStructureS routièreS 
un nouveau fonds pour réparer les dégâts des intempéries

APN
Les préparatifs de l’examen du PLF 2027 engagés 
La commission des finances et du budget de l’Assemblée populaire nationale (APN) a entamé les préparatifs en
vue de l’examen du projet de loi de finances (PLF) pour 2027. Réunie hier sous la présidence d’Abdelhafid Brima,
président de la commission, elle a consacré ses travaux à l’élaboration du calendrier d’examen du texte. Deux
présentations ont permis aux députés de passer en revue les différentes étapes prévues, depuis la présentation
du projet par le représentant du gouvernement jusqu’aux auditions des directeurs centraux. 
Les travaux porteront ensuite sur l’examen des mesures financières et législatives proposées, ainsi que sur
l’étude et la discussion des budgets sectoriels. L’examen des dispositions du projet, l’étude des amendements et
l’élaboration des rapports figurent également au programme. L’ensemble du processus devra se dérouler dans le
respect des délais constitutionnels et légaux encadrant l’examen du texte. Les membres 
de la commission sont, par ailleurs, appelés à soumettre leurs propositions afin d’enrichir le programme 
de travail et de garantir le bon déroulement de l’examen du PLF 2027.                                                            I. K.

L'Algérie est représentée par une délégation de haut niveau menée par Mohamed Arkab et Mourad Adjal.
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L’algérie attire les entreprises

britanniques

Le potentiel minier algériensuscite l’intérêt des opéra-teurs britanniques. plu-sieurs entreprises et leBritish Geological Survey sontattendus le 13 octobre à algerpour examiner les possibilitésd’investissement et de partena-riat, dans un contexte marqué parl’assouplissement du cadre juri-dique régissant l’activité minière.l’algérie entend-elle devenir unedestination de référence pour lesinvestissements miniers britan-niques ? une conférence bilatéra-le prévue le 13 octobre à algerdevrait permettre d’apporter unpremier éclairage sur l’intérêt desopérateurs du royaume-uni pourles ressources minières natio-nales. Selon le média tadamsaNews, plusieurs entreprises bri-tanniques ont confirmé leur parti-cipation, aux côtés du British Geo-logical Survey, par l’intermédiairede la critical Minerals associationuK. la rencontre est organiséepar le conseil d’affaires algéro-britannique, en collaborationavec les ambassades des deuxpays et le conseil du renouveauéconomique algérien (crea).au programme : les opportunitésd’investissement dans le fer, lephosphate, le zinc, le plomb etl’or, mais aussi les perspectivesd’exploration du lithium etd’autres minerais. les discussionsporteront également sur le finan-cement, les équipements, les tech-nologies minières, le recyclage et

les chaînes d’approvisionnement.l’enjeu dépasse ainsi la seuleextraction des matières pre-mières. les organisateurs enten-dent favoriser des partenariatscouvrant plusieurs maillons de lachaîne de valeur minière, de l’ex-ploration aux services industriels.
Le nouveau cadre

minier en Ligne de mirel’intérêt des entreprises britan-niques intervient après l’entréeen vigueur de la loi n° 25-12 du 3août 2025 relative aux activitésminières. publié au Journal offi-ciel n° 52 du 7 août 2025, ce texteredéfinit les conditions d’investis-sement dans le secteur.le dispositif permet une partici-pation étrangère pouvantatteindre 80 % du capital des

sociétés d’exploitation minière,dans le cadre de partenariats sou-mis à la législation algérienne.l’article 101 prévoit une partici-pation de l’entreprise nationale àhauteur de 20 %, avec la possibili-té de convenir d’une part supé-rieure ou de dépasser ce seuildans le cadre d’opérations attri-buées par voie de mise en concur-rence. les carrières restent sou-mises à un régime distinct : l’ar-ticle 102 impose une participa-tion algérienne d’au moins 51 %du capital.cette évolution réglementaireconstitue un argument supplé-mentaire pour attirer les investis-seurs étrangers, alors que les res-sources minérales occupent uneplace croissante dans les straté-gies industrielles et énergétiques

internationales.le 18 mars 2026, l’administrationaméricaine du commerce interna-tional avait déjà mis en avant lespossibilités ouvertes par la réfor-me minière algérienne, notam-ment en matière de participationétrangère.
Les minerais critiques,
un enjeu stratégiquela présence du British GeologicalSurvey donne une dimensiontechnique aux discussions. cetorganisme spécialisé fournit desdonnées et des cartes géologiqueset contribue, à travers le criticalMinerals intelligence centre, ausuivi des approvisionnements enminerais critiques nécessaires àl’industrie et à la transition éner-gétique. pour les entreprises bri-

tanniques, l’algérie représente unterrain potentiel de coopérationdans un contexte où les grandeséconomies cherchent à sécuriserleurs approvisionnements et àdiversifier leurs sources de mine-rais stratégiques.le 5 février 2026, londres avaitannoncé un partenariat avec lesétats-unis destiné à encouragerles investissements privés dansl’extraction et le traitement desminerais, au service notammentdes industries automobile, dedéfense et des énergies propres.Selon le gouvernement britan-nique, le secteur des minerais cri-tiques contribue à hauteur d’envi-ron 1,79 milliard de livres sterlingà l’économie du royaume-uni etsoutient directement plus de 50000 emplois. À alger, les échangesdoivent porter sur les perspec-tives commerciales, les besoinsdes entreprises algériennes et lessolutions proposées par les parte-naires britanniques, notammenten matière de financement,d’équipements et de technologies.reste à savoir si cet intérêt se tra-duira par des projets concrets. Àce stade, aucune liste nominativedes entreprises participantes niaucun montant d’investissementn’ont été communiqués. la confé-rence constituera donc avant toutune occasion d’évaluer les possi-bilités de coopération et de trans-former l’intérêt affiché pour lepotentiel minier algérien en par-tenariats économiques.

taXiS iNterWilayaS 
Le ministère des transports

ouvre le dialogue

iNduStria 2026 
plus de 80 accords paraphésla 2ème édition du Saloninternational de l'industrie(industria 2026), clôturé samedisoir au palais des expositions deSétif, a été marquée par la signa-ture de 84 conventions de parte-nariat et de coopération entreopérateurs économiques, selonles organisateurs. le commissairedu salon, Naoufel cherfi, a préciséque cette manifestation écono-mique "a constitué un espace pro-

pice à la communication entre lesdifférents acteurs du secteurindustriel, en même qu’une pré-cieuse opportunité d'échanged'expériences et de savoir-faire,en plus de la mise en avant descapacités de production desentreprises industrielles partici-pantes."  il a également soulignéque cette 2ème édition a enregis-tré une forte affluence de visi-teurs, quelque 20.000 entre opé-

rateurs économiques, étudiants etprofessionnels, ainsi qu’une forteparticipation des exposants.de leur côté, de nombreuxexposants ont relevé l'importancede ce type de manifestations éco-nomiques qui offrent aux entre-prises industrielles l'opportunitéde présenter leurs produits etservices et de mettre en avant leurs capacités de production,contribuant ainsi à renforcer la

compétitivité et à ouvrir de nou-velles opportunités d'investisse-ment et de coopération entre lesdifférents acteurs économiques.ils ont également appelé à ''élargir la participation internatio-nale des entreprises économiqueslors des prochaines éditions'', afind'ouvrir de nouvelles perspec-tives de partenariat et de coopé-ration dans le domaine industrielet de renforcer l'échange d'exper-

tises et d'expériences. pour rap-pel, 55 exposants représentantdes entreprises du secteur publicet privé, d'algérie et de chine, ontparticipé à ce salon de 4 joursdurant lequel ils ont présenté uneimportante gamme de produitsindustriels dans les domaines dela mécanique, du plastique, del'emballage, de l'énergie et du tex-tile, en plus de différents servicesfinanciers et d'assurance.

les revendicationsdes chauffeurs de taxisinterwilayas seront aucentre d’une réunionprévue, aujourd’hui, auministère des trans-ports, avec les représen-tants des organisationset syndicats profession-nels.le ministère destransports engage desdiscussions avec lesreprésentants des pro-

fessionnels du secteurpour examiner les pré-occupations des chauf-feurs de taxis assurantles liaisons entre leswilayas. la rencontreest prévue lundi 12octobre à 9h30, au siègede la direction du trans-port routier et de lalogistique.Selon une correspon-dance du ministère, sixorganisations ont été

conviées : l’union natio-nale des transporteursalgériens (uNat), l’or-ganisation nationale destransporteurs algériens(oNta), l’union généra-le des commerçants etartisans algériens(uGcaa), l’union géné-rale des travailleursalgériens (uGta), laFédération nationaledes chauffeurs de taxiset le Syndicat national

des transporteurs partaxis (SNtt).chaque organisationdevra désigner deuxreprésentants pourprendre part auxéchanges. cette réunionvise à examiner les pré-occupations des chauf-feurs de taxis interwi-layas dans le cadre dudialogue entre les pou-voirs publics et les par-tenaires sociaux.

Le nouveau cadre juridique, qui autorise jusqu’à 80 % de participation étrangère dans les sociétés d’exploitation sous certaines
conditions, pourrait ouvrir la voie à de nouveaux partenariats dans les minerais stratégiques.

KAHRABA ALGERIA EXPO 2026 
60 exposants attendus à Alger

Alger accueillera, du 13 au 15 octobre, la deuxième édition du Salon
international de l’électricité et des énergies renouvelables « Kahraba
Expo 2026 », avec la participation d’environ 60 exposants. Organisée par
la SAFEX, en partenariat avec l’agence MS Pub, la manifestation se
tiendra au Palais des expositions des Pins-Maritimes.
Le salon réunira les professionnels autour des dernières innovations en
matière d’équipements électriques, d’énergie solaire, de stockage et
d’efficacité énergétique.
Le programme scientifique prévoit, le 13 octobre, deux tables rondes
consacrées à la maîtrise de la consommation énergétique et à
l’internationalisation des entreprises algériennes. Le lendemain, cinq
conférences techniques aborderont notamment la stabilité des réseaux
électriques, l’intégration des énergies renouvelables, les micro-réseaux,
l’éclairage urbain et la transformation numérique du secteur énergétique.
Le salon ambitionne de favoriser les échanges entre professionnels et de
promouvoir les solutions innovantes au service de la transition
énergétique.



La wilaya d’el-Meniaa a bénéficiéd’importants pro-jets dans le secteurdes forêts visant à soutenirle couvert végétal, à protégerla région contre l’avancéedes sables, impulser les opé-rations de boisement et amé-nager des espaces publics auprofit des habitants, a-t-onappris auprès de la conser-vation des forêts. ces nou-veaux projets programmésincluent la réalisation d’uneétude de création d’unepépinière à l’entrée de laville, dans l’objectif d’ap-puyer la production et l’ap-provisionnement endiverses variétés de plantsforestiers adaptés aux condi-tions climatiques arides de larégion. les programmes ins-crits comportent égalementle lancement d’une étudepour la réalisation d’un pro-jet d’envergure pour proté-ger la wilaya contre le phé-nomène d’ensablement.l’initiative s’accompagne devastes opérations de planta-tion d’arbres fruitiers etd’installation de brise-vent,constituant une barrièrenaturelle efficace face auxcontraintes climatiques etgéographiques de diffé-rentes zones de la wilaya, etce afin de réduire l’avancéedu sable, sécuriser le terri-toire et les édifices et préser-ver le cadre de vie des effetsdes vents de sable. dans unedéclaration à l’apS, leconservateur des forêts de la

wilaya, Hourou abdelkader,a fait état de l’inscription decinq (5) projets repartis surles communes d’el-Meniaa etHassi el-Gara, en plus duprogramme des travauxd’utilité publique à hauteintensité de main d’œuvre(tup-HiMo). et d’ajouterque parmi ces projets figurela création et l’aménagementd’aires de jeu et de loisirs aucentre-ville d’el-Meniaa, ausein du village de Hassi-Gha-nem ainsi qu’à la cité Hafretabbas. deux projets simi-laires sont programmés dansla commune de Hassi el-Gara. au-delà de leur dimen-sion strictement écologique,les projets inscrits au titre du

programme (tup-HiMo)associent également la créa-tion d’emplois et la valorisa-tion des compétences desartisans, selon M.Hourou.ces initiatives permettent,en effet, à ces derniers demettre en valeur leursefforts et leur savoir-faire,tout en participant active-ment à la réalisation des tra-vaux d’aménagement. l’exé-cution des chantiers d’amé-nagement constitue égale-ment un tremplin pour lesentreprises de réalisation etd’aménagement des espacespublics, puisqu’elles bénéfi-cient d’une qualification etd’un développement de leurscapacités et expertises, qui

leur ouvre la voie vers denouvelles opportunités lorsde la réalisation de projetssimilaires à l’avenir. toutesces opérations s’inscriventdans le cadre des effortsvisant à améliorer le cadrede vie des habitants de lawilaya, renforcer les espacesverts et les aires dédiées auxloisirs et distraction en plusdes retombées écologiquesmajeures, via la lutte activecontre l’érosion et l’ensable-ment, la multiplication desplantations d’arbres commemoyen de gestion durabledes ressources naturelles etla stimulation de la résilien-ce des écosystèmes face auxaléas climatiques.

les travaux de construction d’unepolyclinique ont été lancés sur le nouveausite «3083 logements» du pôle urbain dela commune d’el-affroun, à l’ouest de lawilaya de Blida, selon la direction de lasanté. ces travaux s'inscrivent dans lecadre du renforcement du réseau des
structures sanitaires de base et de l’amé-lioration de la couverture sanitaire dansles nouveaux quartiers résidentiels. lasource a précisé que les travaux deconstruction de la polyclinique avaientdébuté la semaine dernière et que leurdurée était estimée à 10 mois. ce projet,

dont le coût de réalisation est estimé à260 millions de dinars, vise à rapprocherles services de santé des citoyens et àaméliorer la prise en charge des patients,notamment dans le contexte de l’expan-sion urbaine et de la densité démogra-phique croissante que connaît la région.
Selon la même source, ce nouvel établis-sement de santé, rattaché à l’établisse-ment public de santé de proximité (epSp)de Mouzaïa qui chapeaute plusieurs poly-cliniques et salles de soins, viendra com-pléter le système de santé local d’el-affroun dès sa mise en service.

Blida
une nouvelle polyclinique en chantier

les entreprises «Nadhafat-illizi», l'al-gérienne des eaux (ade) et l'office natio-nal d'assainissement (oNa) ont été dotésde nouveaux équipements destinés à ren-forcer le service public et améliorer lescapacités d'intervention en cas d'intem-péries, a-t-on appris, samedi, auprès desservices de la wilaya d'illizi. la cérémo-nie de remise du nouveau matériel s'estdéroulée sous la supervision du walid'illizi, ahcène Khaldi, dans le cadre desprogrammes d'investissement de l'etat,puisés du budget de wilaya et de la cais-se de solidarité et de garantie des collec-tivités locales (exercice 2026), a préciséla wilaya dans un communiqué. ainsi,

cinq (5) camions compacteurs ont étéremis à l'epic «Nadhafat illizi», dans lebut de renforcer ses moyens de collectede déchets et lui permettre d'intensifierles campagnes de propreté et d'améliorerl'environnement. l'ade et l'oNa ont,pour leur part, été dotés d'équipementsdestinés à prévenir les effets des intem-péries, notamment des groupes électro-gènes et des équipements de pompage,en vue de renforcer leurs capacités d'in-tervention en cas de perturbationsmétéorologiques. a cette occasion, le chefde l'exécutif de wilaya a souligné lanécessité d'intensifier le rythme desinterventions sur le terrain afin de garan-

tir un environnement salubre et sûr auxcitoyens, en accordant une importanceparticulière à la maintenance régulièredu matériel pour assurer sa durabilité etsa disponibilité opérationnelle. il a misl'accent, aussi, sur la multiplication descampagnes de propreté et l'améliorationde l'environnement dans les différentsquartiers de la ville d'illizi. l'opérations'inscrit dans le cadre des effortsdéployés pour renforcer les servicespublics et accompagner le développe-ment local, notamment dans lesdomaines de l'hygiène et de la préventiondes risques d'intempéries, a conclu lasource.

illizi
La collecte des déchets renforcée
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des projets pour contrer

l’avancée des sables 
Les programmes inscrits comportent le lancement d’une étude pour la réalisation d’un projet d’envergure

pour protéger la wilaya contre le phénomène d’ensablement.

EL BAYADH

Création prochaine
d’un nouveau pôle
urbain
Un nouveau pôle urbain sera créé à la
périphérie du chef-lieu de la wilaya pour
accompagner l’extension démographique
et urbaine prévue et de mettre à
disposition une assiette foncière
aménagée conformément aux normes
modernes d’urbanisme, ont assuré les
services de la wilaya. Le wali d’El-
Bayadh, Noureddine Belaribi, a présidé,
dernièrement, une réunion consacrée à
l’étude du plan de ce nouveau pôle
urbain, en présence du président de
l’Assemblée populaire de wilaya (APW),
du secrétaire général de la wilaya et du
chef de daïra d’El Bayadh, ainsi que des
directeurs de l’exécutif de wilaya, des
représentants des bureaux d’études et
des différents services techniques. Ce
projet s’inscrit dans le cadre d’une vision
prospective globale de l’aménagement
urbain. Lors de la réunion, les fiches
techniques ainsi que les plans
d’aménagement et d’occupation des sols
du pôle urbain proposé ont été présentés.
Situé à environ 7 km à l’ouest de la ville
d’El-Bayadh, le futur pôle constituera un
point de liaison stratégique entre le chef-
lieu de la wilaya et les communes de Kef-
Lahmar, Roggassa, Cheguig, Aïn El-Orak
et El-Mehara. Il s’étendra sur une
superficie totale estimée à 1.580,18
hectares et prévoit la réalisation de
49.065 logements, toutes formules
confondues, dont 37.111 logements
collectifs, 6.895 logements semi-collectifs
et 5.059 logements individuels. Le
schéma directeur du pôle prévoit
également 150 équipements publics,
répartis sur une superficie de plus de 340
hectares. Les infrastructures publiques
projetées dans le cadre de ce projet
urbain comprendront, notamment, des
établissements scolaires de différents
niveaux, des centres de santé, des
agences bancaires et postales, une
grande mosquée, des centres de
formation professionnelle, des hôtels, des
centres commerciaux, un centre
hospitalo-universitaire (CHU), ainsi que
des infrastructures de sécurité destinées
à la police et à la Gendarmerie nationale.
Dans le domaine de l’environnement et
de l’amélioration du cadre de vie, le plan
prévoit d’importantes superficies
consacrées aux espaces verts,
représentant près de 98,6 hectares, dont
un parc citadin aménagé de 17,48
hectares, ainsi qu’un réseau routier
moderne. Dans ce contexte, le wali de la
wilaya a souligné l’importance stratégique
de ce nouveau pôle urbain, qui
constituera la réserve urbaine et le
réservoir de développement futur de la
ville d’El-Bayadh. Le premier responsable
de l’exécutif local a donné des
instructions fermes afin de lever
l’ensemble des réserves techniques et
urbanistiques relevées et d’enrichir
l’étude en assurant une coordination
directe entre le bureau d’études et les
secteurs concernés, a-t-on fait savoir de
même source.
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dans un exposé présenté à cetteoccasion, le ministre a indiquéqu'«en juin 2020, le nombred'abonnements ne dépassait pas53.000, avant de passer à près de 1,08 mil-lion à fin 2023, puis à 1,7 million à fin 2024,pour arriver à 2,6 millions en décembre2025, avant d'atteindre le seuil des quatremillions au début du mois d'octobre 2026»,le nombre d'abonnements ayant été multi-plié par plus de 75 en six ans». les neuf (9)premiers mois de l'année 2026 ont été mar-qués par «un rythme exceptionnel», avec leraccordement de «1,4 million de foyers à laFttH», a-t-il relevé, soulignant que l'exten-sion du réseau s'est accompagnée d'une«amélioration tangible» de l'accessibilitéfinancière des services internet, le tarifmensuel de l'offre proposant un débit d'aumoins 100 mégabits par seconde étantpassé de 9.999 da en 2020 à 2.400 daactuellement, soit «une baisse de 76 %».dans ce contexte, M. zerrouki a soulignéque ces avancées s'inscrivent dans le cadrede la vision stratégique du président de larépublique, M. abdelmadjid tebboune,visant à développer les infrastructures et àaméliorer les services, affirmant que «lavaleur des réalisations ne se mesure pasuniquement aux chiffres, mais égalementaux possibilités accrues qu'elles offrent àl'étudiant en matière d'apprentissage, auxcapacités de l'entreprise à être plus compé-titive et à l'administration de rapprocherdavantage ses services du citoyen». il a éga-lement rappelé que la fibre optique consti-tue «un socle essentiel pour les services

publics numériques, la diversification éco-nomique et la souveraineté numérique,ainsi qu'une infrastructure ouvrant la voieaux applications de demain, de l'enseigne-ment numérique et des services cloud, enpassant par l'intelligence artificielle».la qualité des services, une prioritépour ce qui est des objectifs futurs fixés, leministre a indiqué qu’ils consistent à

«dépasser les 4,4 millions d’abonnementsavant la fin de l’année 2026, puis à raccor-der 300.000 foyers supplémentaires aucours du premier trimestre 2027», ce quicoïncide avec le parachèvement de la tran-sition des réseaux en cuivre vers la fibreoptique et la poursuite du développementdes capacités de raccordement internatio-nal et des réseaux d’accès nationaux, souli-

gnant que «la qualité du service et la satis-faction du citoyen demeurent en tête despriorités». le ministre a tenu à exprimer saconsidération aux travailleurs d’algérietélécom et à ses équipes techniques, ainsiqu’aux 4.400 entreprises sous-traitantes etaux autorités locales, pour leur accompa-gnement de l’opération de raccordement àla fibre optique, ajoutant que «les quatre(4) millions d’abonnements ne sont pasune fin en soi, mais une étape dans un pro-cessus plus vaste, qui consiste à passer dela généralisation de la connectivité à celledes opportunités, et du déploiement duréseau à la maximisation de son impact».pour sa part, le pdG d’algérie télécom,abdelghani aït Saïd, considère que la géné-ralisation du réseau de fibre optique à tra-vers le territoire national constitue uneétape importante dans le parcours de l’en-treprise, réitérant l’engagement de celle-cià accompagner la stratégie définie par leministère de la poste et des télécommuni-cations en matière de connectivité, degénéralisation du service de fibre optiqueet de développement de l’économie numé-rique. a cette occasion, le quatre-millioniè-me abonné, originaire de la wilaya de tipa-za, a été honoré, ainsi que l’agent commer-cial et l’agent technique ayant procédé àson raccordement à la fibre optique.
aps

Le ministre de la Poste et des Télécommunications, Sid Ali Zerrouki, a présidé, hier, au siège d'Algérie Télécom, une cérémonie
marquant l'atteinte du seuil des quatre (4) millions d'abonnements à la fibre optique jusqu'au domicile (FTTH).

une convention a été signée, samedi ausiège de l'office de promotion et de gestionimmobilière (opGi) de Jijel entre 8 direc-tions de cet office et la Banque nationale del'habitat (BNH) à l’effet de financer lareconstruction des logements endomma-gés par les incendies d’août dernier dans lawilaya de Jijel. le dG du logement au minis-tère du logement, de l'urbanisme, de laVille et de l'aménagement du territoire,Mohamed Mordjani, a déclaré à l'apS, enmarge de la cérémonie de signature de laconvention entre les directeurs générauxdes opGi et le représentant de la BNH, que

cette opération s'inscrit dans le cadre de lamise en œuvre relatives à la prise en char-ge des sinistrés des incendies et leurindemnisation. il a ajouté que toutes lesfamilles dont les logements ont été classésdans la catégorie rouge, au nombre de 627,bénéficieront, en vertu de cette convention,de la prise en charge par les opGi de l’opé-ration de reconstruction, soit en tant quepromoteurs, soit en désignant des entre-prises de construction. Mordjani a soulignéque les ressources financières nécessairesont été mobilisées pour prendre en chargetoutes les opérations d'indemnisation, que

ce soit pour les logements classés dans lacatégorie verte ou orange  par le biais d’uneréhabilitation ou, pour les habitations clas-sées dans la catégorie rouge qui nécessitentune reconstruction. il a également indiquéqu’une aide financière de 400.000 da seraversée à chacune des familles touchées afinde leur permettre de louer un logement enattendant la reconstruction de leur habita-tion, avant d’insister sur la nécessité deveiller à ce que les nouvelles constructionssoient adaptées aux spécificités de larégion. 

recoNStructioN deS HaBitatioNS eNdoMMaGéeS À JiJel par leS iNceNdieS
signature d'une convention opgi-bnh 

SOCIÉTÉFiBre optique
4 millions de foyers connectés

lutte coNtre le traFic de droGue
saisie de plus de 260 000 comprimés 

psychotropes au sudles services des douanesont procédé à la saisie de204.700 comprimés psycho-tropes de type «prégabaline»dans la wilaya de Ghardaïa,  aindiqué hier, un communiquéde la direction générale desdouanes (dGd). «les agents dela brigade mobile des douanesde Ghardaïa, relevant de ladirection régionale desdouanes de laghouat, en coor-dination avec le service régio-nal de la sécurité intérieure etles éléments de la Gendarmerienationale (GN) de Ghardaïa, ontsaisi 204.700 comprimés  psy-chotropes de type prégabaline300 mg», précise le communi-qué. cette opération s'inscrit

«dans le cadre des efforts conti-nus déployés par les douanesalgériennes, en coordinationavec les différents corps desécurité, pour lutter contre lacontrebande et la criminalitéorganisée et protéger la socié-té», ajoute la même source.pourleur part, les éléments du Servi-ce régional de lutte contre lecrime organisé (Srlco) d'ouar-gla ont mis en échec, au coursde la semaine écoulée, une ten-tative de contrebande de57.500 capsules de psycho-tropes, et procédé à l'arresta-tion du suspect, a indiqué same-di un communiqué de la direc-tion générale de la Sûreté natio-nale (dGSN). «dans une opéra-

tion exécutée la semaine écou-lée, les éléments du Srlcod'ouargla ont mis en échec unetentative de contrebande d'unecargaison de 57.500 capsulesde type +prégabaline+, et pro-cédé à l'arrestation du suspectimpliqué dans cette affaire et àla saisie d'un véhicule utilitai-re», selon la mêmesource.Menée sous la supervi-sion du parquet territoriale-ment compétent, «cette opéra-tion fait suite à des investiga-tions menées par les enquê-teurs du Service régional, ayantpermis de déjouer une tentativede transport et d'achemine-ment d'une cargaison de psy-chotropes depuis une wilaya du

Sud vers les wilayas de l'ouestdu pays», précise le communi-qué. «le parcours du véhicule,où était soigneusement dissi-mulée la quantité de psycho-tropes, a été retracé, ce qui apermis de l'intercepter et d'ar-rêter son conducteur sur le ter-ritoire de la wilaya de laghouat,en coordination avec les élé-ments de la police judiciaire dela Sûreté de wilaya de laghouatet de la brigade de lutte contrela contrebande relevant desdouanes de laghouat», ajoutela même source.  «le mis encause a été présenté devant leprocureur de la républiqueprès le tribunal de laghouat»,conclut le communiqué.

CHERCHEURS LES PLUS
INFLUENTS AU MONDE EN 2026
45 Algériens dans
le classement 
Stanford-Elsevier
Quarante-cinq chercheurs algériens figurent
dans le classement «Stanford-Elsevier» des 2%
de chercheurs les plus influents au monde en
2026, établi selon le critère de «l'impact
scientifique sur la carrière de recherche», dont
quatre figurent dans le top 10 à l'échelle
maghrébine. La liste a enregistré une hausse du
nombre de chercheurs algériens recensés,
passant de 38 à 45 chercheurs figurant dans la
liste relative à «l'impact scientifique tout au long
de la carrière», dont 4 chercheurs parmi les dix
premiers au niveau maghrébin. De même, 101
chercheurs algériens figurent dans la liste de
«l'impact scientifique annuel», contre 80
chercheurs lors du précédent classement, dont
5 chercheurs parmi les dix premiers à l'échelle
maghrébine. A cette occasion, le ministre de
l'Enseignement supérieur et de la Recherche
scientifique, M. Kamel Baddari, a félicité, sur
son compte sur les réseaux sociaux, «la
communauté universitaire et de recherche pour
cette réalisation scientifique exceptionnelle,
traduisant une excellence scientifique
ascendante et une présence croissante sur la
carte de la recherche scientifique mondiale». Il a
également souligné que ce progrès «reflète le
potentiel dont recèle l'université algérienne en
termes de compétences scientifiques capables
de contribuer à la production du savoir et à
l'élargissement des horizons de l'innovation».
Se félicitant de cette «distinction méritée», M.
Baddari a insisté sur «la poursuite des efforts
visant à ancrer la place de l'université
algérienne dans l'espace scientifique
international, à renforcer son rayonnement en
matière de recherche, et à faire du savoir un
levier de développement national et d'édification
de l'avenir.
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Le mouvement yéménite houthi arenouvelé, hier, ses avertisse-ments aux compagnies aériennes,aux personnels aéroportuaires etaux voyageurs contre l’utilisation des aéro-ports et de l’espace aérien saoudiens, qu’ilconsidère comme des zones susceptiblesd’être ciblées par ses opérations militaires.cette mise en garde intervient dans uncontexte d’escalade du conflit au yémen etau lendemain d’une attaque meurtrièrecontre l’aéroport international de riyad.dans un message publié sur la plateformeX, le porte-parole militaire des Houthis,yahya Saree, a appelé les compagniesaériennes, les experts, les employés et lesvoyageurs à prendre ces avertissements ausérieux. il a précisé que les aéroports de laMecque et de Médine étaient exclus decette mise en garde.« l’arabie saoudite assume la responsabili-té de toute interception qui échouerait », a-t-il déclaré, alors que les infrastructuresaéroportuaires du royaume sont confron-tées à une série d’attaques.Selon les informations communiquées parles autorités saoudiennes, l’attaque surve-nue samedi contre l’aéroport de riyadaurait fait 12 morts. il s’agirait du troisièmeincident visant cette infrastructure en l’es-pace d’une semaine. les deux précédentes

attaques auraient causé la mort de quatrepersonnes et gravement endommagé unavion commercial saoudien stationné surune piste.  À la suite de la dernière attaque,l’autorité générale de l’aviation civile saou-dienne a annoncé la suspension temporairedes opérations à l’aéroport, dans l’attented’une évaluation des dégâts et des condi-tions de sécurité. aucune date de reprisedes vols n’a été communiquée.

riyad intensifie 
son intervention miLitaire cette nouvelle menace intervient alorsque l’arabie saoudite a renforcé son enga-gement militaire au yémen ces dernièressemaines. le royaume a mené des frappescontre les Houthis et soutenu une contre-offensive des forces gouvernementalesyéménites, après la prise par le mouve-ment de territoires stratégiques le long de

la côte de la mer rouge le mois dernier.l’implication américaine pourrait égale-ment s’intensifier. le président donaldtrump a déclaré samedi que Washingtonenvisageait de participer aux frappessaoudiennes contre les Houthis. cetteévolution s’inscrit dans un contexte régio-nal marqué par l’élargissement de la guer-re contre l’iran, lancée par les états-uniset l’entité sioniste en février.par ailleurs, la coalition dirigée par riyada signalé la chute d’un projectile à proxi-mité de l’aéroport international du roiFahd, à dammam, dans l’est de l’arabiesaoudite. elle a également annoncé avoirintercepté un drone dans cette régionhier.Sur le plan intérieur, les autorités saou-diennes ont annoncé la suspension descours en présentiel et le passage à l’ensei-gnement à distance de dimanche à jeudi.la mesure concerne les élèves, les ensei-gnants et les personnels administratifs.cette succession d’incidents souligne ladégradation de la situation sécuritairedans le royaume, alors que les menacesdes Houthis font peser de nouvelles incer-titudes sur le trafic aérien et les activitéséconomiques internationales organiséesà riyad.
r.i/agences

araBie Saoudite 
Les houthis renouvellent leurs menaces

L’escalade des menaces fait peser une incertitude croissante sur la sécurité régionale et la continuité 
des échanges aériens et économiques au Moyen-Orient. 

l’iran a vivement réagiaux déclarations du prési-dent américain donaldtrump évoquant uneéventuelle attaque ira-nienne contre les villes delos angeles et de Sandiego. téhéran a dénoncésamedi une tentative decréer un « ennemi imagi-naire » afin d’effrayer lapopulation américaine etde détourner son atten-tion des véritablesmenaces, dans un contex-te de tensions persistantesentre les deux pays.dans un message publiésur la plateforme X, leporte-parole du ministèreiranien des affaires étran-gères, esmaïl Baghaï, arejeté les propos du diri-geant américain, estimantque Washington agitait lamenace d’une attaque ira-nienne pour justifier sapolitique. « les états-unisinventent un ennemi ima-

ginaire dans le ciel poureffrayer leur population,dans le but de dissimulerla véritable menace qui setrouve sur le terrain », a-t-il affirmé. le responsableiranien a également accu-sé l’administration améri-caine d’être elle-même àl’origine du danger. « levéritable danger ne setrouve ni au-delà de vosfrontières ni au-dessus delos angeles et de Sandiego, mais au sein del’administration qui aimposé au monde uneguerre illégale», a-t-ilajouté.
des décLarations

américaines 
vivement 

contestéeslundi, donald trumpavait évoqué la possibilitéd’une attaque iraniennecontre des villes améri-caines, déclarant : « qu’ils

détruisent los angeles.qu’ils détruisent Sandiego. c’est un prix trèsfaible à payer. »ces propos ont suscité uneréaction de la diplomatieiranienne, qui y voit uneinstrumentalisation de lamenace iranienne auprèsde l’opinion publiqueaméricaine.cette passe d’armes inter-vient dans un contexte deconfrontation militaire etdiplomatique entreWashington et téhéran. le28 février dernier, lesétats-unis et l’entité sio-niste ont lancé des frappescontre l’iran, faisant desmilliers de morts, selon lebilan rapporté dans lesinformations disponibles.téhéran a riposté par desattaques contre l’entitésioniste et des sites améri-cains dans plusieurs paysde la région, avant l’entréeen vigueur d’un cessez-le-

feu en avril. les états-unisont ensuite mené de nou-velles frappes contre despositions iraniennes, alorsque les négociations entreles deux pays restaientdans l’impasse, malgré lasignature d’un mémoran-dum d’entente à la mi-juin.les discussions achoppentnotamment sur la naviga-tion dans le détroit d’or-muz, passage stratégiquepour le transport mondialdes hydrocarbures et desmarchandises. ce diffé-rend continue de pesersur les perspectives dedésescalade entre les deuxpuissances.dans ce climat tendu, lesdéclarations de donaldtrump et la riposte verba-le de téhéran illustrent lapersistance d’uneconfrontation qui dépassele terrain militaire et sejoue également sur le planpolitique et médiatique.

WaSHiNGtoN–téHéraN 
La guerre des déclarations se poursuit

CONFLIT EN UKRAINE
Moscou accuse Kiev 
de faire obstacle 
aux pourparlers
Le Kremlin a affirmé vendredi que l’Ukraine avait
compromis la possibilité d’une reprise immédiate des
négociations de paix avec la Russie, à la suite d’attaques
de drones contre Moscou et d’autres villes russes lors des
élections organisées le mois dernier. Selon la présidence
russe, Vladimir Poutine a fait part de ses préoccupations à
Donald Trump lors d’un entretien téléphonique, alors que
les efforts diplomatiques pour mettre fin au 
conflit restent dans l’impasse.
D’après Iouri Ouchakov, conseiller diplomatique du
Kremlin, le président russe avait exprimé la volonté de
Moscou de reprendre les discussions avec Kiev après les
élections législatives russes. Toutefois, les attaques
imputées aux forces ukrainiennes auraient remis en cause
cette perspective.
« Le régime de Kiev a, de fait, compromis la possibilité
d’une reprise immédiate du processus de négociation », a
déclaré le responsable russe, évoquant des frappes de
drones contre Moscou, d’autres villes et des bureaux de
vote, ainsi que des attaques visant des personnes
impliquées dans l’organisation du scrutin.
« Désormais, comme l’a indiqué le président, nous
examinerons la date à laquelle ces négociations pourront
reprendre », a-t-il ajouté, en référence aux pourparlers
tripartites réunissant les États-Unis, la Russie et l’Ukraine.
Ces déclarations interviennent alors que Donald Trump
peine à obtenir un accord susceptible de mettre fin au
conflit déclenché par l’invasion russe de l’Ukraine en
février 2022. Jeudi, le secrétaire d’État américain, Marco
Rubio, a qualifié la situation de dangereuse impasse, tout
en réaffirmant la volonté de Washington de poursuivre ses
efforts en faveur d’un règlement.
Par ailleurs, les deux présidents ont abordé des questions
économiques lors de leur échange. Selon Iouri Ouchakov,
leurs discussions ont notamment porté sur d’importantes
initiatives économiques et sur d’éventuelles livraisons de
carburants russes.
À l’issue de cet entretien, Donald Trump a annoncé que
Moscou avait accepté de fournir immédiatement du diesel
aux marchés américain et mondial, dans l’objectif de
contribuer à la baisse des prix des carburants avant les
élections américaines de mi-mandat prévues le mois
prochain. Des analystes estiment toutefois que les
volumes concernés pourraient avoir un effet limité sur les
prix. Entre blocages diplomatiques et discussions
économiques, la reprise des négociations sur l’Ukraine
demeure incertaine, tandis que Moscou et Washington
poursuivent leurs échanges sur les perspectives de
règlement du conflit.



412 CRÉSUS # 2271 DU LUNDI 12 OCTOBRE 2026SPORT INTERNATIONALFiFa 
ramon vega veut bousculer 
la gouvernance d’infantino

L’ancien international suisse
critique la gestion de la FIFA et

plaide pour des réformes
profondes, davantage de

transparence et un calendrier
moins chargé.

La course à la présidence de laFiFa s’anime. candidat déclaréle 7 octobre, l’ancien internatio-nal suisse ramon Vega entendremettre en question le fonctionnement del’instance mondiale. dans un entretien àFlashscore, il dénonce un système fermé etréclame une réforme de sa gouvernance.« il est crucial d’ouvrir cet écosystèmede la FiFa et de le mettre aux standards duXXie siècle », affirme-t-il, estimant que l’or-ganisation n’est plus adaptée aux exi-gences actuelles et nécessite des change-ments structurels.
vega s’attaque au biLan

d’infantinopour officialiser sa candidature, ramonVega doit obtenir le soutien de cinq fédéra-tions. il espère notamment celui de la Suis-se, dont il a porté le maillot et dont il a étéle capitaine. l’ancien joueur de créteil cri-tique également les dix années de prési-dence de Gianni infantino, mettant enavant les exigences d’honnêteté, de trans-parence et d’intégrité dans la gestion dufootball mondial.le candidat défend par ailleurs un dia-logue plus démocratique et une refonte descalendriers, qu’il juge trop chargés et pré- judiciables à la qualité du jeu.reste à convaincre les fédérations desoutenir sa candidature. ramon Vega avait déjà tenté sa chance lors des échéances de2015, 2019 et 2022, sans parvenir à sesfins.

le Fc Barcelone a signé unehuitième victoire consécutive enliga en dominant Getafe (3-0),égalant ainsi le meilleur départde son histoire en championnat,réalisé en 2013-2014 sous laconduite de tata Martino. deson côté, l’atlético de Madrid aconsolidé sa deuxième place ens’imposant difficilement sur lapelouse d’alavés (2-1).
Le barça poursuit son

sans-fauteles hommes de Hansi Flickcontinuent leur parcours par-

fait. anthony Gordon a rapide-ment ouvert le score (2e), avantque Gabriel Jesus ne double lamise à la demi-heure de jeu(30e). Jules Koundé a scellé lesuccès barcelonais en inscrivantson premier but de la saison surun centre de lamine yamal(73e).le défenseur français a éga-lement marqué l’histoire du cluben devenant le joueur français leplus capé du Barça, avec 194apparitions, dépassant ainsi éricabidal. avec huit victoires enhuit journées, les catalans

conservent cinq points d’avancesur leur dauphin madrilène.
L’atLético s’impose

dans La douLeurl’atlético de Madrid a confir-mé sa bonne dynamique envenant à bout d’alavés (2-1).alejandro Grimaldo a ouvert lescore à la 33e minute, avant quelucas Boyé n’égalise sur penaltydans le temps additionnel de la

première période (45e+6).l’expulsion d’Ángel pérez àl’heure de jeu a ensuite compli-qué la tâche des locaux. en supé-riorité numérique, les hommesde diego Simeone ont finale-ment arraché la victoire grâce àcristián romero, buteur à la 87eminute. un succès précieux quipermet aux colchoneros deconsolider leur deuxième placederrière le leader barcelonais.

liGa 
Le barça enchaîne, l’atlético assure

liGue 1  
Lille devient
leader Service minimal garanti. opposé àune valeureuse équipe havraise,lille a assuré l’essentiel en s’impo-sant sur la plus petite des marges(1-0) et devient ainsi leader duchampionnat. en revanche, tou-jours pas de victoire pour le Haccette saison.il ne fallait pas arriver en retardque ce soit au stade pierre-Mauroyou devant son téléviseur puisquel’unique but de la rencontre n’apas tardé. il n’aura fallu que cinqminutes aux protégés de davideancelotti pour faire sauter le ver-rou défensif havrais, trouvé dansla profondeur sur une très longueouverture de tanguy Nianzou,dilane Bakwa s’est fait la malle surson côté droit et a parfaitementconclu d’une frappe enroulée quine laisse aucune chance à GauthierGallon (1-0, 5e). un choix payantpour le tacticien lillois qui a décidéde le titulariser pour cette ren-contre. une première mi-tempségalement marqué par la blessurede tiago Santos, évacué sur civière(22e). le Havre a poussé pour éga-liser mais n’est jamais parvenu àprendre à revers la défense lilloisedans ce premier acte.une dynamique qui s’est poursui-vie au retour des vestiaires maistoujours sans être couronnée desuccès pour les protégés de didierdigard. pire encore, le Hac estréduit à dix après l’expulsiond’ayumu Seko, coupable d’unefaute d’anti-jeu en position de der-nier défenseur après avoir retenuHákon Haraldsson alors qu’il filaitau but (62e). un handicap supplé-mentaire pour les Havrais quin’ont pas abdiqué dans leursintentions mais qui ont finalementdû concéder une nouvelle défaite.SuSpeNdu, MaiS eSpéré eNNoVeMBre
Le paradoxe
cr7Suspendu à titre provisoire aprèsavoir quitté le dernier rassemble-ment sans autorisation, cristianoronaldo reste attendu par la Fédé-ration portugaise pour la trêveinternationale de novembre.le 9 octobre, le conseil de discipli-ne de la Fédération portugaise defootball a ouvert une procédurecontre le capitaine de la Seleção.pourtant, dès le lendemain, le pré-sident de l'instance, pedro proen-ça, a exprimé son souhait deretrouver l'attaquant de 41 ans.« Nous voulons que cristianorevienne. J'attends son retour dèsla trêve internationale denovembre », a-t-il déclaré, tout enrappelant que la décision finaleappartenait aux instances discipli-naires. Selon cNN portugal, ronal-do aurait également conditionnéson retour au départ du sélection-neur Jorge Jesus, une informationqui n'a pas été confirmée officielle-ment. le portugal, qualifié pour lesquarts de finale de la ligue desnations après quatre victoires,affrontera le danemark le 14novembre, puis le pays de Galles le17. la présence de cr7 dépendrade l'issue de la procédure discipli-naire.

preMier leaGue
tottenham arrache le nul
face à manchester unitedtottenham a évité une nouvelle déconvenue en arrachant lematch nul sur la pelouse de Manchester united (1-1), samedi,grâce à une égalisation dans le temps additionnel.les red devils pensaient avoir fait le plus dur après l’ouverturedu score de Bryan Mbeumo, servi par Matheus cunha à la 73eminute. réduits à dix après l’expulsion de rodrigo Bentancur(79e), les Spurs ont pourtant trouvé les ressources pour revenirau score. dominic Solanke a égalisé à la 90e+2, en déviant de latête un centre de Sandro tonali.ce point permet à tottenham de quitter la dernière place duclassement, sans pour autant dissiper ses inquiétudes. Manches-ter united, de son côté, reste englué dans le ventre mou avec sixpoints au compteur. les red devils sont ainsi plus proches de lazone de relégation que du top 5.la pression s’accentue sur Michael carrick, dont la situationpourrait devenir aussi préoccupante que celle de roberto dezerbi.

Serie a 
L'inter récupère le
fauteuil de leader  Sans forcer. l’inter s’est largement imposé face à parme (3-0),une demi heure a suffi aux joueurs de cristian chivu pour s’ad-juger les trois points et récupérer le fauteuil de leader audétriment de l’aS rome qui défiera côme ce dimanche.la première d’alberto Gilardino sur le banc de parme ne s’estpas déroulé exactement comme il l’avait prévu. arrivé à laplace de carlos cuesta chez les Gialloblù durant la trêve inter-nationale, l’ancienne gloire du football transalpin devra patien-ter avant de s’adjuger sa première victoire. il n’aura falluqu’une mi-temps et les réalisations de petar Sučić juste avantle quart d’heure de jeu (1-0, 13e), le penalty transformé parHakan Çalhanoğlu cinq minutes plus tard (2-0, 18e) et le talentde buteur de Marcus thuram (3-0, 31e) pour faire basculer larencontre.les Nerazzuri ont ainsi pu baisser le pied en deuxième périodeet laisser le soin à leur entraîneur d’effectuer un véritableturn-over en fin de rencontre. pas de mauvaises surprises nonplus pour la défense interiste qui est parvenue à conserver sacage inviolée. une victoire et une première place au classe-ment retrouvée au moins pour 24 heures en attendant lerésultat du match de l’aS rome contre côme.
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Les internationaux algérienscontinuent de faire parler d’euxdans les championnats étran-gers. entre récompenses indi-viduelles, efficacité offensive et pers-pectives de transfert, plusieurs joueursaffichent une dynamique encouragean-te en ce début de saison. anis HadjMoussa a été sacré joueur du mois deseptembre aux pays-Bas, Mohamed el-Bachir Belloumi figure parmi les candi-dats à cette distinction en angleterre,tandis qu’amine Gouiri a été plébiscitépar les supporters de l’olympique deMarseille.  d’autres Verts se sont égale-ment illustrés ce week-end. youcefBelaïli a délivré une passe décisive avecl’espérance de tunis, amin chiakha aretrouvé le chemin des filets en Norvè-ge et Jaouen Hadjam a inscrit son pre-mier but en premier league avec Brigh-ton. de son côté, ramiz zerrouki pour-suit son redressement au Fc twente,alors qu’adem zorgane serait suivi parl’ac Milan.
hadj moussa et beLLoumi 

dans La Lumière

anis Hadj Moussa a été élu joueur dumois de septembre aux pays-Bas. l’ai-lier du Feyenoord a inscrit quatre butsen deux rencontres, décrochant cettedistinction pour la deuxième fois aprèsmai 2026. en angleterre, Mohamed el-Bachir Belloumi figure parmi les candi-dats au titre de joueur du mois enchampionship. l’ailier de Hull city asigné deux buts et une passe décisiveen trois matchs, dont un doublé face àchelsea (2-2).en France, amine Gouiri a été désignéjoueur du mois de septembre par lessupporters de l’olympique de Mar-seille, après deux buts inscrits durantcette période. il compte désormaisquatre réalisations depuis le début de

la saison, selon Foot Marseille.
Zorgane dans Le viseur 

de L’ac miLanle milieu de terrain algérien de l’unionSaint-Gilloise figurerait parmi lespistes étudiées par l’ac Milan pourrenforcer son entrejeu lors du pro-chain mercato hivernal, selon le jour-naliste Niccolò ceccarini (tuttoMerca-toWeb). apprécié pour son impact phy-sique, sa technique et sa polyvalence,zorgane ferait partie des profils envi-sagés pour préparer l’avenir aprèsluka Modrić. aucun contact officiel nioffre n’a toutefois été confirmé.
chiaKha répond 
sur Le terrain

critiqué après son rassemblementavec les Verts, amin chiakha a réagien club. l’attaquant de rosenborg aouvert le score sur penalty face à San-defjord, portant son bilan à 14 butsen championnat. À 20 ans, il poursuitsa progression en Norvège avec l’am-bition de s’imposer davantage ensélection.
ZerrouKi retrouve 

des couLeursde retour au Fc twente après unepériode difficile à Feyenoord, ramizzerrouki retrouve du temps de jeu etde la régularité sous la direction deJohn van den Brom. le milieu algériena disputé 13 rencontres toutes compé-titions confondues, avec un but et unepasse décisive. Sa valeur marchandeaurait atteint 6,4 millions d’euros,selon Footballtransfers. Sous contratjusqu’en 2030, zerrouki entend pour-suivre sur cette dynamique pourconvaincre Brahim Hemdani et retrou-ver sa place chez les Verts.

hadjam frappe fort Jaouen Hadjam a inscrit son premierbut en premier league lors de la victoi-re de Brighton sur Sunderland (2-0).entré à la 88e minute, le latéral algé-rien a scellé le succès des Seagulls dansle temps additionnel (90e+3), sur unepasse de rutter.réduits à dix après l’expulsion d’undéfenseur, les joueurs de Brighton ontrésisté avant de faire le break grâce àHadjam. une réalisation importantepour l’international algérien, quicherche à gagner du temps de jeu et às’imposer progressivement au sein deson équipe.
beLaïLi décisif 

en tunisie, youcef Belaïli a contribué àla victoire de l’espérance sportive detunis face à l’olympique de Béja (3-1).l’ailier algérien a délivré sa premièrepasse décisive de la saison en cham-pionnat en servant Hazem Mastouri,auteur d’un triplé.le troisième but des Sang et or, inscrità la 49e minute, est venu conclure uneaction parfaitement exécutée parBelaïli, dont le centre précis depuis lecôté gauche a permis à son coéquipierde s’illustrer de la tête.cette victoire permet à l’espérance detotaliser 12 points après cinq journées,avec quatre succès et une défaite. leclub tunisien occupe la première placedu classement et aborde dans debonnes dispositions son prochain ren-dez-vous continental face au clublibyen de Swehly Fc, dans le cadre dudernier tour préliminaire de la liguedes champions africaine.pour Belaïli, cette première offrandeen championnat constitue un signalpositif, alors que l’espérance nourritde grandes ambitions sur les scènesnationale et africaine.

VertS d’europe
entre récompenses et perspectives

Entre distinctions individuelles, buts décisifs et pistes de recrutement, les 
internationaux algériens se distinguent sur les pelouses européennes. 

la sélection algérienne d’haltérophilie aporté son bilan à 90 médailles, à l’issuede la quatrième journée des champion-nats d’afrique et arabes, organisés à lasalle el Bey Habib, au complexe sportifraïd Faradj, à Mostaganem. le totalnational se compose de 33 médaillesd’or, 13 d’argent et 44 de bronze, aprèsquatre jours de compétition.les meilleures performances ont été

signées par le trio algérien composéd’akram chekhchoukh, islam touiri etlakhdar Halaimia. engagés dans la caté-gorie des 70 kg, dans différentestranches d’âge, ils ont décroché 16médailles, dont 12 en or et 4 en bronze,en dominant les épreuves chez lescadets, les juniors et les seniors.dans la catégorie des 75 kg, lakhdarzaïdi s’est également illustré en rem-

portant 12 médailles, dont 6 en or, 3 enargent et 3 en bronze. de son côté, inèsdriss a contribué au bilan national endécrochant six médailles de bronzechez les juniors, dans la catégorie des61 kg. À l’issue de la troisième journée,vendredi, la sélection algérienne totali-sait 56 médailles, dont 15 en or, 10 enargent et 31 en bronze. les haltéro-philes algériens avaient alors remporté

22 médailles en une seule journée, avecsix en or, trois en argent et treize enbronze. la compétition se déroule à lasalle el-Bey-Habib, au complexe sportifcommandant-Ferradj, avec la participa-tion de 340 athlètes, filles et garçons,issus des catégories cadets, juniors etseniors et représentant 29 pays afri-cains et arabes. les épreuves se pour-suivent jusqu’au 13 octobre.

cHaMpioNNatS d'aFrique et araBe d’HaltéropHilie
L’algérie porte son bilan à 90 médailles 

O.LYON
Khalis Merah mis au défi

Éligible pour représenter l’Algérie, le jeune
milieu offensif de l’Olympique Lyonnais a
reçu un appel du pied de l’internationale
algérienne Melissa Bethi.
« Bientôt pareil avec le maillot de l’Algérie,
alors », a lancé la joueuse sur Instagram en
réaction à une publication de Khalis Merah,
actuellement international français U20.
À 19 ans, le Lyonnais commence à
s’imposer chez les professionnels. Il a déjà
inscrit son premier but en Ligue 1 cette
saison, malgré la défaite de l’OL face à Lens
(2-1). Reste à savoir si l’Algérie parviendra à
convaincre le jeune talent de changer de
nationalité sportive. Une première approche
auprès de son père serait restée sans suite,
selon Afrik-Foot.

JO 2028 
Algérie-République 
centrafricaine à Tizi-Ouzou
La Fédération algérienne de football (FAF) a
annoncé la délocalisation du match retour
du deuxième tour des éliminatoires du
tournoi de football féminin des Jeux
olympiques de Los Angeles 2028.
Initialement prévu au stade du 5-Juillet-1962
d’Alger, le rendez-vous se tiendra
finalement au stade Hocine Aït Ahmed de
Tizi-Ouzou, le 13 octobre à 18h00.
Par ailleurs, la FAF a ouvert les demandes
d’accréditation pour les médias souhaitant
couvrir cette rencontre. Les inscriptions
sont accessibles sur la plateforme
accred.faf.dz du 10 au 12 octobre, 
à 12h00 au plus tard.

USM ALGER – JS SAOURA 
La vente des billets lancée
La vente des billets pour la rencontre entre
l’USM Alger et la JS Saoura, comptant pour
la 5e journée du championnat, a débuté hier
matin. Dans un communiqué publié sur sa
page officielle, la direction de l’USMA a
annoncé l’ouverture de la billetterie pour
cette affiche. Les supporters peuvent se
procurer leurs billets via la plateforme
électronique « DigiTicket ». La rencontre est
prévue, demain mardi 13 octobre, à partir de
20h00, au stade du 5-Juillet.

MC ORAN
Kroum indisponible
trois semaines 
Blessé lors du match face à l’ES Sétif, le
défenseur du MC Oran, Ahmed Kroum,
souffre d’une fracture d’un os de la face, a
annoncé le club dans un communiqué
médical. Son indisponibilité est estimée à 21
jours. La direction des « Hamraoua » lui a
souhaité un prompt rétablissement et un
retour rapide à la compétition.
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S E C R E T A I R E A N G L O P H I L E
M T E N N I S M A N N O I T A S S A C U
A F C I N E H C H C F A E S R F U E N L
G A A T S A R E A O M I A N A I C L A T
N N S U E Y V P L I M L T I V R Q E P I
E F M U P L E R D B O E T A I A N U P M
S A O T N T L O A I A O O V T T H C E A
I R E I I I N I R N U T A P E S O I R T
U O E E N N S R E T T I E N A M U E O U
M N N G A C U O T O N T D O P T I G N M
N N L G U E A R C N W U E A F A H P P L
I O E O G F E N O T T T S R R N A E A A
S I E A U S I I T N C R N E U R O P V R
S T N T S F S R E A U A N A M E E C I T
A U E E N E O M T C T A P E H P L E L S
T L D C H A O Q S N N I S M I C T F L E
N I C O K R E B U A E A O T O I E H O C
A D C O F O G B E N C E N N C W M N N A
F C H A T E L A I N I N D U C T I O N A
C O L L U T O I R E E L B A N I M O B A

EN  8  LETTRES  :  
Chien originaire de Chine

ABOMINABLE
AMIDONNAGE
AMUSÉ
ANCESTRAL
ANGLOPHILE
BANANERAIE
CAPÉTIEN
CASSATION
CENTRIFUGE
CHÂTELAIN
COHÉSION
COLLUTOIRE
COMPACT
COMPAS
CONFORTABLE
COSINUS
CRYPTE
DESSERT

DILUTION
ECRIVAIN
ENTENDU
ENVAHI
FAITOUT
FANFARON
FANTASSIN
FLEURET
FROMENT
GÉANTE
GUSTATIF
HOMÉOPATHE
INCANTATION
INDUCTION
LOUFOQUE
MAGNÉSIUM
MÉCHANT
NAGEUR

NAIN
NAPPERON
NAVRANT
OBSCUR
OEILLET
PARMESAN
PAVILLON
PÉPITE
PLUS
SALOIR
SECRÉTAIRE
TECKEL
TENNISMAN
TRIQUE
ULTIMATUM
UNITÉ

HORIZONTALEMENT
1- GOBANT - USITES - DEMARCHE - ART - TEL -
RIO - CESSE - REPREND - IL - REMUA - CEREALE
- REA - LESEES - FAN - MERCI - EN - THE - TEND -
OC - BESANCON - OTEE - TUA - DONALD - GAVA -
BRUNCH - POITOU - ICI - COL - ASSIETTES -
REFUSES - AIL - JET - PERSAN - ES - REVEE -
URGERA - PARESSE - COUIC.

VERTICALEMENT
1- MODERERA - EVAPORERA - BELEMENTS -
VOLETER - SAM - PUA - HATAI - VE - NARRA -
MENU - TAUPES - STRIE - LE - CABOSSEES -
CONCERTO - RUSER - EUH - DESCENDU - ISSU -
SEC - REIN - ONCE - ARC - SI - EPEE - DONC -
TANGO - TAS - ASE - TAHITI - EU - PERSIL - NOEL
- CELERI - STELES - CEDAIS - SAC.

SOLUTIONS
DES JEUX PRECEDENTS

HORIZONTALEMENT
1- ESPIONNER. 2- SOUCIEUSE. 3- CL -
INVEES. 4- LUC - TERRE. 5- ATONES - ID. 
6- VICES - ANA. 7- AOUT - AIE. 
8- GNETUNS. 9- ES - ENIEME.

VERTICALEMENT
1- ESCLAVAGE. 2- SOLUTIONS. 3- PU -
COCUE. 4- ICI - NETTE. 5- OINETES - UN. 
6- NEVES - AMI. 7- NUER. 8- ESERINE. 
9- RESEDA - DE.

BIFFE-TOUT  : DERRIÈRE

Horizontalement
1- Parachever. 2- Dénouement . 
3- Saveur d'un aliment - Terres 
entourées d'eau. 4- La page des gros titres - Qui
est couramment employé. 5- Montré sa joie - 365
jours - Indique la liaison entre deux mots. 
6- Stérilisée. 7- Ville de Loire-Atlantique de France -
Après zéro. 8- Puissant explosif - Mal des lépreux.
9- Saisons chaudes - Partie de oiselet.

Verticalement
1- Second rôle. 2- Maniant l'ironie. 3- Oiseau
échassier dont une espèce est gris cendré - Greffe
au jardin. 4- Clair est précis - 
Apte sans (e). 5- Le fémur par exemple - 
Mot qui désigne anonymement un individu. 
6- Règles établies par le Parlement - Lac d'Italie. 
7- Unis par alliance - 
Pour un  calcul de ronds. 8- Ils guettent. 
9- Crochet de boucherie - 
Prince légendaire troyen.

Reddition
Réddition
Redition
Redission 

Baccalauréat
Bacalauréat
Bakalauréat
Baccallauréat

Marchandage
Marchondage
Marchanddage
Marchondage

Spécifique
Specifique
Spésifique
Spéciffique

MOTS FLECHES

MOTS  CROISES

Anonnement - Brouillerie
Langeais - Tourne-disque 4x4

GRANDE
CÉRÉMONIE 

GAGNÉE 

PLANTE
MINIME

OUED

TRÈS GÂTÉ
CARNIVORE
MALODO-
RANT

APRÈS DO
SALÉ

ET FUMÉ

BROYÉ
À MOITIÉ

OFFRE
BOURSIÈRE
JEUNES
ENTÊTÉS

LAÏCS

TIENT BON
SUPPORTER

CUBES
DE JEU
HABILE

CLUB DE
MADRID
USÉ

CAPUCHE  

NOMADE 

CHEF DE
BANDE
PETIT

COCHON

GRANDE
OUVERTE
ORDRE DE
MARCHE

CLAIR
MOQUEUSES

NÉCESSITÉ
VITALE

CELA FEND
SE TROUVE

DANS 
UNE CITÉ

SE DIT
D’UN TON
PÉDANT

LA TIENNE

PRESSER
LE PIS

SOUILLER

RASSASIÉ

DÉSIGNA
PAR VOTE
CAPTIVE

VOITURE
BORD

D’ÉTOFFE

M’APPAR-
TIENS

ABÎMÉE 

SANS
DENTS

GAUCHIRA

POSSÉDANT
CRÉATURES

FINASSER
BANDE 
DE TISSU

CÉRIUM

CACHÉ LA
VÉRITÉ

DIFFÉRENT

USTENSILE
DE PÊCHEUR
FLEUVE
D’ITALIE

PERSONNE
SÉDUISANTE

GUETTÉ
SAVANT

TAPIS
DE SOL
TROUÉS

PATRONY-
MES

DÉCAMPÉ

SPÉCIALITÉ
DE L’ARTISTE
SECONDE ÎLE
DE FRANCE

ABSORBÉE
SYMBOLE
DU NICKEL

VIEILLE
COLÈRE

SOLDAT
AMÉRICAIN

FUS
CAPABLE

VENU AU
MONDE
FOSSE
NASALE

SUPPRIMÉ

EN LES

PÉNÉTRANT

DÉNOMBRE

DÉPARTE-
MENT DE
FRANCE

FAIS DES
ESSAIS

1
1 2 3 4 5 6 7 8 9

2
3
4
5
6
7
8
9

4x4 Parmi ces quatre séries
de quatre mots, un seul

est juste, à vous
de le découvrir

BIFFE-TOUT

Les  mo ts  f l échésMots Croisés
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Les repères ci-dessous don-nent une lecture rapide del'état des forêts et des princi-pales pressions qui s'exer-cent sur elles.la déforestation brute mesure lessurfaces forestières converties versd'autres usages. la variation netteretranche de ces pertes l'expansionforestière : entre 2015 et 2025, 10,9millions d'hectares de déforestationannuelle sont en partie compenséspar 6,78 millions d'hectares d'expan-sion forestière, d'où un bilan net de−4,12 millions d'hectares par an. laperte de couvert arboré observée parsatellite est encore un autre indica-teur : elle peut inclure des incendies,des coupes temporaires ou des plan-tations et ne correspond donc pasautomatiquement à une déforesta-tion permanente.
evoLution de La 

déforestation mondiaLela perte nette de surface forestière anettement ralenti par rapport auxannées 1990, sans pour autant dispa-raître. les données de la Fao mon-trent aussi qu'il faut distinguer lerythme de déforestation brute dubilan final, car une partie des pertesest compensée par l'expansion deforêts naturelles ou plantées.déforestation et dégradation ne dési-gnent pas la même chose.la déforestation correspond à laconversion durable d'une forêt versun autre usage. la dégradationréduit la biomasse, l'intégrité écolo-gique ou la qualité d'une forêt sansnécessairement faire disparaîtreimmédiatement tout le couvert arbo-ré. cette dégradation est plus diffici-le à détecter et à comparer à l'échellemondiale.
où se concentre 

La déforestation ?les pertes récentes sont particulière-ment importantes dans les régionstropicales. le dossier d'origine sou-ligne notamment le Brésil, l'indoné-sie, la Bolivie et la république démo-cratique du congo. en 2023, ilindique 6,3 millions d'hectares défo-restés, dont 3,7 millions d'hectaresde forêt tropicale primaire.la cartographie satellitaire permetde suivre les pertes de couvert arbo-ré depuis le début des années 2000.elle doit cependant être interprétéeavec prudence : une perte de couvertarboré n'est pas toujours uneconversion permanente de la forêt.
amaZonie LégaLe : évoLution

annueLLe de La déforestationle prodeS de l'institut national derecherches spatiales brésilien (iNpe)mesure chaque année la déforestationdans l'amazonie légale. la série offi-cielle débute en 1988 et permet de

suivre l'évolution des surfaces deforêt primaire totalement suppri-mées. pour préserver la comparabili-té historique, le taux annuel prend encompte les polygones de plus de 6,25hectares. la dernière valeur consoli-dée disponible est de 5 731 km² en2025, contre 6 518 km² l'année précé-dente, soit une évolution de −12,1 %.
que mesure exactement 

Le prodes ?le taux annuel ne correspond pas àtoute perte de couvert arboré obser-vée par satellite. le prodeS mesurela suppression complète de la cou-verture forestière primaire parcoupe rase, ainsi que le stade finald'une dégradation progressive lors-qu'il y a perte complète du couvert.cette définition explique pourquoises valeurs ne sont pas directementcomparables aux indicateurs de «tree cover loss » de Global ForestWatch. la seule mesure de la défo-restation ne résume toutefois pastoutes les transformations de l'éco-système amazonien. ainsi, entre1992 et 2014, environ 308 311 km²de couverture forestière ont été per-dus et 337 427 km² supplémentairesdégradés. les feux, l'exploitationforestière et la fragmentation peu-vent donc altérer fortement une forêtalors que le couvert reste encore par-tiellement visible depuis le ciel.plusieurs causes de la déforestationsont à démembrer, parmi lesquelsl’élevage.
agricuLture : Le poids 

particuLier de L'éLevage bovinl'agriculture est de très loin le prin-cipal moteur de la déforestation tro-picale. une synthèse publiée dansScience en 2022 estime que plus de90 % de la déforestation tropicale estliée directement ou indirectement àl'expansion agricole. les auteurssoulignent toutefois que seulement45 à 65 % de cette déforestation se

traduit immédiatement par uneexpansion effective de la productionagricole : une partie des surfacespeut être liée à des incendies, à laspéculation foncière, à des projetsabandonnés ou à des dynamiquesindirectes.parmi les grandes matières pre-mières agricoles suivies par le Worldresources institute (Wri), l'élevagebovin se distingue nettement. lespâturages bovins occupaient environ45,1 millions d'hectares de terresdéboisées entre 2001 et 2015, soit36 % des pertes de couvert arboréassociées à l'agriculture sur cettepériode.ensemble, ces sept matières pre-mières représentent environ 57 %des pertes de couvert arboré asso-ciées à l'agriculture étudiées par leWri. les pourcentages autres quecelui des bovins sont des ordres degrandeur calculés à partir des sur-faces publiées par le Wri.le Wri précise que la présenceactuelle d'une culture ou d'un pâtu-rage sur une terre précédemmentforestière ne prouve pas nécessaire-ment que cette production a été lacause directe du défrichement initial.57 % des pertes de couvert arboréassociées à l’agriculture sont attri-buées aux sept grandes filières ana-lysées par le Wri ; les 43 % restantscorrespondent à d’autres produc-tions agricoles (maïs, riz, manioc,banane, noix de cajou, agrumes...), àde l'agriculture à petite échelle ouagriculture itinérante et à des pertes.que recouvre ici « élevage bovin » ?le Wri identifie des zones où la forêta été remplacée par des pâturagesaccueillant des bovins. ces animauxpeuvent être élevés pour la viande, lelait ou le cuir. le pâturage peut aussiservir à occuper ou valoriser desterres en attente d'un autre usage. ilserait donc excessif d'attribuer les45,1 millions d'hectares à la seuleconsommation de viande bovine. lerésultat montre néanmoins que la

conversion des forêts en pâturagesbovins constitue, parmi les matièrespremières étudiées, le principalposte de déforestation liée à l'agri-culture.l'exploitation minière, l'extractionde pétrole et de gaz, la constructiond'infrastructures et l'exploitationforestière s'ajoutent à ces pressions.ces activités peuvent provoquer unedéforestation directe, mais aussiouvrir des routes et fragmenter desmassifs jusque-là peu accessibles.
Les principaLes conséquences

de La déforestationles forêts rendent de nombreux ser-vices indispensables : outre la réser-ve de biodiversité qu'ils constituent,ils régulent à la fois le carbone, l'eauet la température. leur disparitionréduit l'évapotranspiration, modifielocalement et régionalement les pré-cipitations et affaiblit la capacité dessols à retenir l'eau. les sédimentsissus de l'érosion peuvent aussidégrader les milieux aquatiques etcôtiers, notamment les récifs coral-liens. la perte de couvert forestierentraîne également des effets sani-taires et environnementaux moinsvisibles : la fragmentation des habi-tats peut accroître les contacts entrehumains, animaux sauvages et vec-teurs de maladies, et même relarguerdu mercure.
déforestation et reforestation :

ce que compense réeLLement 
Le reboisementle reboisement et l'expansion fores-tière réduisent le bilan net despertes, mais ils ne rendent pas ladéforestation sans conséquence.entre 2015 et 2025, l'expansionforestière estimée à 6,78 millionsd'hectares par an compense une par-tie des 10,9 millions d'hectares dedéforestation annuelle, sans empê-cher une perte nette de 4,12 millionsd'hectares par an.en outre, une forêt plantée ne rem-place pas nécessairement une forêtancienne : sa biodiversité, ses stocksde carbone, sa structure et ses fonc-tions écologiques peuvent être trèsdifférents. c'est pourquoi la refores-tation doit être considérée comme uncomplément à la protection desforêts existantes, et non comme uneéquivalence automatique.au final, le recul mondial des forêts aralenti par rapport aux années 1990,mais la planète continue de perdrede la surface forestière nette. ladéforestation brute reste nettementsupérieure à ce bilan net, car lesgains de forêt en compensent unepartie. dans les tropiques, l'expan-sion agricole demeure la pressiondominante, avec des conséquencesmajeures sur la biodiversité, le cli-mat, l'eau et les sols.

in notre-planete.info

La déforestation mondiale ne peut pas être résumée par un chiffre unique. Selon les sources, on mesure la
déforestation brute, la variation nette de la surface forestière, la perte de couvert arboré ou encore la dégradation 

des forêts. Ces indicateurs décrivent des phénomènes proches, mais ils ne sont pas interchangeables.

déforestation 
données, causes, conséquences
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Le ministre du travail, de l'emploiet de la Sécurité sociale, Moha-med Hattab, a présidé, hier, uneréunion de coordination consa-crée à l'évaluation de l'activité de l'entre-prise de médecine du travail prestimed, aucours de laquelle il a souligné la nécessitéde donner un nouvel élan à l'activité decette entreprise en adoptant une approchede gestion plus efficace, indique un commu-niqué du ministère. cette réunion, tenue ausiège du ministère en présence de cadresde l'administration centrale et de respon-sables de l'entreprise, a été l'occasion de«passer en revue les missions dévolues àl'entreprise en matière de prévention sani-taire en milieu professionnel, notammentle suivi médical des travailleurs, les exa-mens médicaux périodiques, les visitesmédicales d'embauche et de reprise du tra-vail, ainsi que l'accompagnement desemployeurs dans l'amélioration des condi-tions de travail et la prévention des mala-dies professionnelles», précise la mêmesource. dans ce contexte, le ministre ainsisté sur la nécessité de «donner un nou-vel élan à l'activité de l'entreprise, à traversl'adoption d'une approche de gestion plusefficace, fondée sur l'amélioration de laqualité des prestations médicales, l'élargis-

sement de leur accès et le renforcement dela présence de l'entreprise auprès des diffé-rents organismes employeurs, notammentceux ne disposant pas de leurs propres ser-vices de médecine du travail». il a égale-ment donné des instructions visant à «ren-forcer les capacités organisationnelles et

techniques de l'entreprise, à optimiser l'ex-ploitation de ses ressources humaines etmatérielles et à développer les mécanismesde coordination avec les différents acteursdans le domaine de la santé et de la sécuri-té au travail, tout en accordant un intérêtparticulier à la prévention et au dépistage

précoce des maladies liées à l'activité pro-fessionnelle». Hattab a affirmé, dans cecadre, que «la médecine de travail ne doitpas se limiter aux examens médicaux pério-diques, mais doit constituer un outil effica-ce afin de protéger la santé du travailleur,anticiper les risques professionnels etcontribuer à assurer un environnement detravail sain et sûr». il a appelé les respon-sables de l'entreprise à adopter «une visionclaire en matière de développement, repo-sant sur la modernisation des méthodes degestion, l'amélioration de la qualité desperformances et l'élargissement des parte-nariats avec les entreprises économiquespubliques et privées, de manière à renfor-cer le rôle de l'entreprise dans le systèmenational de prévention sanitaire en milieuprofessionnel». au terme de la réunion, leministre a rappelé que la protection de lasanté des travailleurs et la prévention desmaladies professionnelles constituent «unpilier fondamental de la politique sociale del’etat», soulignant que «la prochaine étapeexige davantage de sérieux, d'engagementet d'efficacité dans la performance, afind'améliorer les prestations de médecine dutravail et d'ancrer la culture de la préven-tion au sein des entreprises économiques».
r. n./aps

quelque 339 escrimeurs dames etmessieurs, issus de 33 pays, pren-dront part à l’étape d’oran de lacoupe du monde d'escrimeseniors en sabre, qui aura lieu du15 au 18 octobre à la salle omni-sports du complexe olympiqueMiloud-Hadefi d’oran, a-t-onappris, hier, auprès des organisa-teurs. cette manifestation sporti-ve de quatre jours, organisée parla Fédération algérienne d’escri-me, en collaboration avec Fédéra-tion internationale d'escrime,verra la présence des meilleursescrimeurs mondiaux dames etmessieurs représentant 33 pays.«les préparatifs vont bon train,surtout que la ville d’oran esthabituée à l'organisation de cegenre de compétition d'envergu-re, avec à son actif une bonneexpérience à même de lui per-mettre, encore une fois, de réus-sir l'évènement sur tous les

plans», selon le directeur tech-nique national, chouali abdel-krim. la sélection nationale seraprésente avec 24 escrimeursdames et messieurs avec commeobjectif d’acquérir plus d’expé-rience et de gagner des points envue d’une qualification aux pro-chaines échéances mondiales,notamment les Jeux olympiquesde los angeles-2028. les troispremières journées de cette com-pétition seront consacrées auxépreuves individuelles avec laparticipation de 155 escrimeuseset 184 escrimeurs engagés danscette étape d’oran, alors que ladernière journée verra le dérou-lement de l'épreuve par équipes.la ville avait déjà accueilli cettecompétition en 2024, une éditionqui avait suscité des apprécia-tions très favorables de la part dela Fédération internationale d’es-crime. la qualité des installations,

les conditions d’accueil et leniveau d’organisation avaientalors contribué à conforter l’ima-ge de l’algérie comme une desti-nation capable d’abriter des com-pétitions internationales de pre-mier plan. la Fédération interna-tionale d’escrime (Fie) a renou-velé sa confiance une nouvellefois à l’algérie en lui confiant l’or-ganisation également d’une étapede la coupe du monde «cadets etjuniors», prévue du 22 au 25octobre à oran. a travers ce choix,l’instance internationale confir-me son appréciation des capaci-tés organisationnelles du pays etde la qualité de ses infrastruc-tures sportives, particulièrementcelles de la ville d’oran. le choixd’oran pour ces deux rendez-vous constitue bien plus qu’unesimple désignation sportive. ilmet en lumière les progrès réali-sés par l’algérie dans le dévelop-pement de ses infrastructures etdans sa capacité à répondre auxexigences techniques, logistiqueset organisationnelles desgrandes manifestations interna-tionales. a travers ces nouvelleséchéances, l’algérie conforteainsi sa place sur la carte mon-diale de l’escrime. la confiancerenouvelée de la Fie apparaîtcomme une véritable marque dereconnaissance, mais aussicomme une invitation à pour-suivre les efforts engagés pourfaire d’oran et plus largement del’algérie, une terre privilégiéepour l’accueil des grands événe-ments sportifs internationaux.
aps

Mohamed Hattab a affirmé que «la médecine de travail ne doit pas se limiter aux examens médicaux périodiques, 
mais doit constituer un outil efficace afin de protéger la santé du travailleur, anticiper les risques professionnels 

et contribuer à assurer un environnement de travail sain et sûr».

DÉVELOPPEMENT ET 
AMÉLIORATION DU CADRE
DE VIE DES CITOYENS
Sayoud préside
une réunion 
de coordination 
Le ministre de l'Intérieur, des
Collectivités locales et des
Transports, Saïd Sayoud, a présidé,
hier, à Alger, une réunion de
coordination consacrée au suivi de
la mise en œuvre des programmes
de développement et des dossiers
liés à l'amélioration du cadre de vie
des citoyens, indique un
communiqué du ministère. Sayoud a
présidé une réunion de coordination
avec les cadres du secteur, en
l'occurrence les directeurs centraux
et les PDG des établissements
sectoriels, consacrée au «suivi de la
mise en œuvre des programmes de
développement financés dans le
cadre du programme d'appui au
développement socioéconomique
des communes et de la Caisse de
solidarité et de garantie des
collectivités locales (CSGCL), en
plus des dossiers directement liés à
l'amélioration du cadre de vie des
citoyens», précise le communiqué.

APS

ACCIDENTS DE LA ROUTE
Trois décès 
en 24 heures 
Trois personnes sont décédées et
228 autres ont été blessées dans
plusieurs accidents de la circulation
survenus ces dernières 24 heures à
travers plusieurs wilayas du pays, a
indiqué, hier, un bilan de la
Protection civile. Les bilans les plus
lourds ont été enregistrés au niveau
de M'sila avec un mort et un blessé,
ainsi qu'à Annaba et Béchar avec un
décès dans chacune de ces wilayas,

précise la même source.  Par
ailleurs, les éléments de la
Protection civile de la wilaya de
M'sila sont intervenus pour
l'extinction d'un incendie qui s'est
déclaré dans un hangar d'élevage de
poules. Dans le cadre de la lutte
contre les incendies de forêt et de
récolte, il a été procédé à l'extinction
de 7 incendies ayant touché le
couvert végétal à travers plusieurs
wilayas du pays, selon le bilan.

COMMUNICATION
Bouslimani
réunit les 
dirigeants 
des imprimeries 
Le ministre de la Communication,
Mohamed Bouslimani, a présidé,
hier, une séance de travail ayant
regroupé les principaux cadres
dirigeants des imprimeries
publiques et de l'Entreprise
algérienne du papier (ALPAP), a
indiqué un communiqué du
ministère. Lors de cette rencontre
qui s'est déroulée au siège du
ministère, Bouslimani a suivi un
exposé sur «la situation de ces
entreprises, les difficultés
financières et les différentes
entraves liées à la gestion et aux
défis auxquels elles sont
confrontées, ainsi qu'une série de
propositions et de solutions pour
surmonter cette situation», précise
le communiqué. A ce titre, le
ministre a exhorté les responsables
des imprimeries et de l'ALPAP à
«intensifier les efforts pour
améliorer la situation financière et
développer la performance
économique, à travers l'orientation
vers la diversification et
l'élargissement de l'activité, et la
résolution des problèmes financiers
soulevés dans le cadre des lois et
règlements en vigueur», selon la
même source.

médecine du travaiL

un pilier fondamental de la politique sociale de l’etat

COUPE DU MONDE DE SABRE
339 escrimeurs à l’étape d'Oran


